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Le personnage d'Alex Krycek, interprété par Nicholas Lea, apparaît pour la première fois dans le quatrième épisode de la 
deuxième saison, "Insomnies" (2.04). De premier abord, le nouveau partenaire de Mulder, avec sa gueule d'amour, apparaît 
plutôt comme un gentil boy scout à l'américaine, sûr de lui, sûr de son job et sûr de sa mission. En fait, derrière ces aspects 
trompeurs, la série vient d'accueillir son premier vrai méchant côté FBI. Pour tout dire, un vrai salaud sans états d'âme. Dès 
la fin d'insoumis, Krycek devient un des personnages les plus haïs par les x-phyles purs et durs. Bien plus que le Smoking 
man de l'époque (qui ne s'était pas encore racheté une conduite auprès de Mulder). 

De fait, les X-phyles du net ont immédiatement surnommés Krycek "Rat boy" c'est à dire "Le rat". 

Mais pas de problème pour Lea. " J'adore interpréter ce genre de type que les gens ont du mal à comprendre. Krycek n'est 
pas un salaud. C'est un type aux ordres. Un type qui obéit. Un soldat en civil. Bien sûr il flingue sans états d'âmes des per- 
sonnages qui semblent à priori sympathiques, mais qui, dans cette série, peut dire qui est sympathique et qui ne l'est pas? : 
Krycek pense être du bon côté. Il pense agir pour la bonne cause, car pour la cause du gouvernement. Il y a d'ailleurs dans 
la série des salauds bien plus dangereux que Krycek, parce que eux manipulent les autres autant que la vérité. Krycek 
obéit lui, tout simplement. C'est un très beau rôle. 

Avant X- Files, Nicholas Lea n'avait pratiquement tenu qu'un seul rôle à la télé, à 25 ans, dans la série "The commish". 
Avant ça, il avait plutôt galèré de chanteur de groupe rock à marin sur un bateau canadien, sans oublier de fréquenter une 
école d'art à Vancouver. Puis un beau jour, alors qu'il exerçait la glorieuse profession de vendeur de fringues, il laissa tout 
tomber pour un cours d'art dramatique avec, aussitôt, une petite figuration dans la série Highlander. Et aussitôt après, c'est 
le rôle de Nicky Caruso dans "The commish", rôle principal qu'il tiendra trois ans durant. Ce sont Morgan et Wong qui le 
remarquèrent dans ce rôle et lui proposèrent une participation dans les X Files où Lea joua pour la première fois dans 
“Masculin-Féminin" (1.13) I! y tient le rôle d'un patron de boite de nuit qui échappe de justesse à la séduction mortelle d'un 
serial killer au sexe changeant. Rob Bowman, le metteur en scène de l'épisode, trouva qu'il avait fait du “bon boulot" et lui 
proposa d'étudier le rôle de Krycek dans la deuxième mise en scène qu'il allait assumer pour cette première saison. 

“ J'ai décroché la timballe, et depuis - raconte Lea - je donne à Bowman un dollar à chaque fois que je le raconte parce qu'il 
n'arrête pas de me rappeler tout l'argent que je gagne aujourd'hui grâce à lui, 

Pour en revenir au personnage, Nicholas Lea affirme que Duchovny lui aussi aime bien Krycek. 

“ En fait, David à même suggéré un retournement de situation dans lequel Krycek sauverait la vie à Mulder, Quelque chose 
qui troublerait les cartes encore un peu plus. " 

Mais bien que Lea eut l'occasion d'en glisser deux mots à Carter au cours du tournage du Duane Barry écrit et réalisé pa' 
Carter, ce rebondissement là n'est pas Pneus l'ordre du jour. 

“Pour moi, il y aura Un rebondissement, Krycek n'est pas mort, ce n'est pas pour rien que | Û tué. ll 
a disparu. Cest sûrement pour que cela serve à quelque chose, || reviendra. a été nat © té trompé 

* par Smoking Man qui a cherché à lui éclater la tête...il est en fait presque devenu attendrissant à force d'en prendre plein 
gueule Encore une fois, il jouit d'un tel capital haine-amour auprès du public qu'il ne peut que revenir" 
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"TIGNORE QUELQUES 
F0I6 DÉ QUI JE SiS 
L'INSTRUMENT. 
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"MAIS DANS LA GRANDE 
1RAPITION DES ROIS ET ES , 
CAPITAINÉS, J'AI UN FLAN SECRET. 


"CE N'ES NI POLITIQUE, 
NI FINANCIER ET ENCORE 
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A CENT DÉVENU FEUR MOI 
COMME UNE RELIGION .” 
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VORIATIONS. !! 


“D'AUTRES SOUVENIRS TOUT Aussi 
VIFS... J'ÉTAIS DANS MON LIT. 
CERNÉ PAR PES LUMIÈRES ET DES 
COULEURB 61 BRILLANTES QUI NE 
PPAVAIENT EXISTER QUE DANS LE 
LE MONDE DES RÊVES." 


MAÉ LE PIRE DE Tous MES 
SOUVENIRS C'EST QUAND TE 
NE PEUX PAé BOUGER." 


UNE PARTIE DE MON ÊTRE 
PENPÉ QUE JE PÉVRAW 
SAUVER MA SŒLR QUI DE” 
MANDEÉ DE L'AIDE. Ma 
MON CORPS EF BLORUÉ 
NON Pré PAR DES ALIENS 
MAIS PAR UN ANMAL @LII 
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CONTRAINT À REGARDE R SA 
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C'ÉTAIT UM DE MÉS JEUX FAVORI#, JE VOIS DE MOR- 

CEAUX DE PLASTIQUE DURÉS ET SOMBRES ." 


(LE DELL DÉNOMINATEUR COMMUN 
EST QUE, À LA FIN, QUAND TOUT 
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QUE TU 6AÛHES 
QUE JE N AI JAMAI6 
AME TUER XI 


ma VIE à FAIRE LE VEUX 
parce au 'ÉTAI6 PÉRSUADÉ 
QUE CE QUE NOUP FAI6IONE 

ÉTAIT UNE CHOBE JUSTE 


MAIS LA VÉ- 
Peur. être (NE) RS Œ con. 


L'ÉTAIT -CE À MÉ UNE PR 
1NTUÉE... 


, QUI SÉ VEND À 
N'IMPORTE QUI MUR UNE 
HEURE #1 LE PRIX EST OK. 
AUAND LE LôPé DE TEMPS 

EXPIRE , TUTE RETROUVÉS 
DEL .. COMME AVANT. 


1L N'éTAIT PAG PRÉVU QUE 
VOU6 MOURIEZ CETTE NU. 
VOUS AURIEZ OÙ INFLUENCER 
LE SÉNAT EN MA FAVEUR, C'EsT 
MOI QUI DÉVA ÊTRE #ACRIFIÉ 

ET NON PAS VOU4 ,FALMER. 
96 éuié DÉAOLÉ FOUR Vou6, 


AU CONTRAIRE, 
J'AI DECIDÉ DE PIRÉ 
NON / 


REPOGEZ 
EN PAIX, FPALMER. 
JE PARLERAI 


98 M DE Vous À VO 
L'AVAIENT DEMANDÉ, PETITS ENFANTS 
J'auRAIS PEUT- ÊTRE DIT 61 VOUS PARLEZ Æ 


Oui. TÉ #ERAIS AUÉ DANS Mai À Eu ! 
LA TOMBE FOUR LES 


PROTÉGER 


AUSTIN O'MALEY. ECRIVIT LA MÉMOIREEET: 
UNE FEMME FOLLE QUI CONSEAVELES 
ÉPLUCHURES COLORÉES ET = UREUSEAMAUE 
ACTUELLEMENT UE SERAIS HEU 

TOUT. | 


VE SOUFFRE DE TROUS DE IHÉT'AGENT. 
MULDER, DONT LES INSOMNI ÊTÉ 


CERVEAU, TOUT SOUVEN 
POURRAIT ÊTRE COMPL 


ILS ANALYSENT ENCORE LÉIGAZAUQUELNOUS ) ! 


AVONS ÉTÉ EXPOSÉS. LESIPREMIERS 
RÉSULTATS INDIQUENT QU'ILATTAQ 


LA MORT PAR INFARCTUS DUÜ G 
A MIS FIN PRÉMATURÉMENT À 


MULER CROIT QU'IL FAIS 
OBSCUR ‘GO R 

SUIS ASSEZ SCEPTIA 
TEL GROUPUSCU 


MEREI FOUR 165 
"9e NE TOUBUIE FH!" 
JE Valé BIEN... JUSTE 
UN PEU &0U6 LE CHOC. 

12 DISENT QUE JE PEUX 

BORTIR DEMAIN, 
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A6$EZ, FROHIKE / 
ÊLLE EST ENCORE 


TE RAPPEUES- 
u DE NO6 NOM6 , 
MuLDER 7 COMMENT 
TE #ENS-TU 


VAGUEMENT QUELQUE CHO- 
6Ë... MAIS IL M'EST DIFFICI- 


LE DE FAIRE LE POINT. 


LIN INSTANT … 
COMMENT ÊTES -Vaue 


BOF... LES TOUT A COMMEN 
AUAND NOUS AVONS HORAIRES SONT ALAN NOUS TA 
QUE VOUS AVIEZ DÉMENTI NULS MA LA ÊTÉ APPROCHES PAR UN 


PAKE EST MILITAIRE . ÎL# Nous ONT 


AVON6 EU PEUR QUE BONKE. RU F N 
S | VOUS S04EZ PAS AUR MU 
N \'\ 9E9 À L'ENNE- D'ARGENT... C'EST 


M! 


J'ESPÈRE 
QUE VOUS POURREZ 
NOUS AIDER A LE 
TRVER. 


JE AS, Noué NE 66RIONE 
CRTAINEMEAT A6 LE MEILLEUR 
MAGAZINE DE Œ@N# PIRATION #| 
Noé ÉTIONS À LA TRAÎNE 
DES AUTRES, 


FROHIKE G'EST FOGTÉ HORS 
DE L'HÔTEL OÙ SE TROUVAIT PAMER 
“EN OÉCRET", CET HOMME EST 
ARRIVÉ VINGT MINUTE AVANT GA 
MORT “NATURELLE ‘! 
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AGRANDIR CA / 


Attention 


CE VISAGE M'EST 
FAMILIER. Mais 
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Vous AVEZ DIT ME 
LA REQUÊTE ÉTAIT LURSENTE. NOS ORDIHATEURS 
LOMMENT PEUT- ON ONT IDENTIFIÉ L'HOMME 
D'OFPOLER AU FBI T DÉ LA PHOTO, IL S'AGIT DU 
LIÉLTEMANT- COLONEL 
RicHAR DUHHE, 


LE PENTAGONE 
MERCREDI, 


] NOUS BAVONS QUIL EST AU 
COURANT PE RENSEIGNEMENTS MA GA PO6ITION 
RELATIFé À LA MORT Du ACTUELE ET #0N STATUT 
GÉNÉRAL FALMER. BONT CL064E4 AU 
NIVEAU G. 
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RENDU CALE L 
ee DAGIT PI ? 
rte ù «| MILITAIRES ! 
QUE L'APPROCHE Au 
DIRÉCTE AIT ÉTÉ / 26 HBTATS QUE 
NOUS AUONS ATTIRÉ 
L'ATTENTION DE TOUs. Er 
NOUS VOILÀ MAINTENANT EEE 
$0U6 SURVEILLANCE 
MILITAIRE PEFUIS 
TRI6 TOURÉ, 
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Méé COMPLIMENT . 
Voué AVEZ ENFIN RENCONTRÉ 
ANE DE CE6 CRÉATURES MAG 
QUES QUE VOUS TENIEZ PA 
CONNAÎTRE DEPUIS LONG” 
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AMU6ANT.., Vo 
ME FATTÉS PENSER À 


LU PETIT FOU, LIEU- 
TEMANT-COLONEL | 
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OA, Le FAIT DE SAVOIR UN 
NOM DONNE LIN GRAND POUVOIR... 
Albb6| BIEN DANS LA MAGIE 
QUE DANS LEA RECHERCHES. 


\bus N'aVEz AUCUN 
POUVOIR . Vou6 N'ÊTES QU'UN 
PION SANS GRANDE VALEUR ET 
ON VOUS À ATIUSÉ À L'INFINI 
SBN# MÊME QUE VOUS NE 
VOUS EN RENDIEZ COMPTE . 


D'aPRÈS VOTRE 
EXPREPSION, JE CROIG 
AVOIR ATTIRE VOTRI 

AITENTIZ, 
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AH, ALORS QUE MOI 
J'AI VA LA LUEUR 
6'ÉTEINDRE PANS LES 


IE PEUX 
VOUS DONNER 
CE QUÉ voué 
VOULEZ … LA 
PROPHÉTIE DE 
FATIMA, LES PIÈCES 
D'UNE SOU COUPE 
ALIEN, LE CADAVRE 
D'UN ÉBE. 
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OK, MONSIEUR 


PRIMO... Di6 - 
MOI TOUT 66 QUE 
TU 616 SUR 


UE DIEU 
ME VIENNE EN Ta € PIQUÉ AU VIF, HEIN 
AIDE Ou JE QUEL EST TA FACE CACHÉE 7 
TE TUE. JÉ NE VEUX PAS RETOMBER 
DANS L'ERREUR /! 


MAINTENANT, 


A\EUE ÉTAIT 
VIVANTÉ . JE POUIRRAS 
JUSTE L'AVOIR TUÉE. 
QUELQUE CHE EN MOI 


DE L'ORPINATELUR 
INDIQUE QU'IL 
POURRAIT AGIR 
P'ÉUE. 


Puig-3E Lui 
FAIRE CONFIANLE 
TIENDRA-T-IL 


UNE CHOSE 
ET CERTAINÉ, 


L m'a Faxé 
CES PHOTOS VE 
SAMANTHA DE HAIT À 
GUATRE-VINGTS AN 


TA RÉACTION 
EE FÂCHEUSE MAR 
HUMAINE + 


Tu ES TROP 
BOULEVEREÉ, 
LAI6SÉ-MOI 
ANALYSER LES 
PHOTOS ! 


MaLHELUREUSE- 
MEN, J'AI BIEN PEUR 
QUE TU AIES 
RAISON / 
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CA veut 
PIRE QUE JE PÆux 
FAIRE UNE CROIX 
AIR MA PRIME DE 
FIN DANNEE ! 7 


[1 
ER 


LL FAUT # INTROPUIRE 
DANS LES ZONES RÉSERVÉES 
VOLER LES FICHIERS 


D\VA6 N'ÉTES 
FA EN FRIAON, L'EST 
GELLÉMENT PPUR QUE 
VOu6 Nôté CONDUISIEZ 

AUFRÉS DE DUNNE . 


BUREAU DH 
SOUS DIRECTEUR SKINNER 
LUNDJ, T6 0Q TERETE 


LU6Ez 
CE FICHIER / 
1L A ÊTE RATÉ DUANE 64 
D DOCUMENTS UN OPÉRATELUR 
DECRETS AUTOUR  MALHONNÈTE, 
D'HUIA MA DE- UN VOLEUR UN 


CRMINEL, UN 
AGENT DURE, 
IL ATRAHIT UNE 
POUTINE DE DE 
#4 FARIE. 


MANCE ! 


LE LIEUTENANT 
COLONEL DUNNE 


DA ANNE UNE VER- 
D. SION DIFFÉRENTE. 


URE FOI6, 600 


BONNÉ GARDE, JE 


VOUS GARANTI# 
QUE VOUS 
POURREZ 
L'INTÉRROGER . 


TL AFFIRME AVOIR ÉTÉ 
MÈLÉ À UN COMPLOT VIEUX 
DE DIX ANS ET LES CRIMES 

NE PEUVENT CoMFrA- 
BIUSÉS FAURE DE 
FICHIERS, 


LS LE PRÉFÉRENT 
MORT PLUTÔT QUE CE 


RÉGQUER DES RÉVÉLATNONS, 


Mais, AGENT 


MULDER , VOU# DEVEZ 


JE NE éul6 

Pas CERTAIN 
DE REUSZIR,, 
MONBIEUR, 


VOUS PENSEZ 
AVOIR TROUVÉ VOTRE 
SAINT CRAN, N'EFT- 
CE PA9 + Vous PENZEZL 
QUE PANNE EST VOTE 
TICKET FOUR LÉS 6ECRETS 
DE L'UNVERS 


Vous MENTEZ, 
MULDER LET HOMME. 
NE ST MÊME PA4 FAIRÉ 
DÉS TOURS DE CARTES . 
CONSTATEZ COMNE IL VO 
A FACILEMENT TROMPÉ.. 


MULLER .…. CETTE 
DIÉQUETTE NE CONTIENT 
Pa LES CODES D'aC'és 
Du FENTAGONE, 
NEN-CE PT LL 


. ÊN EFFET, 
C'ex Voomil. 


Tu Da SAVOIR QUE ane, 
J'AI RÉUSSI À RÉTROUVER mm N 
UNE GRANDE PARTIE CL NX 
Dés FEMMES DELA | 
PHOTO6, 1L AG ÎA W £ 
D'ACTRICES FAISANT Il 


SOUVENT PARTIE #2 
DE LA MÊME Le 


ALRS, QUE 
VEUX-TU FAIRE 
AVEL CETTE 
DISQUETIE 


T4 A6 DIT... 

Œié FAIRE CONFIANCE EN @UEL” 
CHOGE . DERNIÉREMENT, JE 
N'AI MÊME PA4 ÉTÉ CAPABLE 

DE ME FIER À MA 
MÉMOIRE. 


MAI6 SILVA. 
QUELAU'UN EN @UI JAI 
CONFIANCE C'EST BIEN TOI 


ET JE $AI6 AUE TU AGIR e 
D'ANE FACON JUSTE. PS 
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GAGKÉ / TE VAS 
RAPIDEMENT FAIRE 

DISPARAÎTRE TOUTES 

LES TRACÉS DE MON 

EXSTENCE QUI PROMVENT 

Où JE ME TROUNE, 

a MAINTENANT. 
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UE VIÉTIME DE 
VOTRE ÉMOTIVITE 


MES COMPLIMENTS, 
MuUIPER / 


SE 


NOUS AVEZ TUES 
SAMANTHA ET MOI. 


CETTÉ 
FORTE EST LA 
BELLE #0RTIE. VOUS 
AVEZ Dee 
SELONDES 


HuMPH ! JAVAIS 
FRANCHEMENT / OUBLIÉ COMMENT 
CECI PPUVAIT ÊTRE 
TAICHANT. A1 TU VEUX AU'ON 
JOUTE, 


PALE FAIRE Vous Ja 
BAVEZ ? 


PU VOUS RENDRÉ 
SAMANTHA © 


A CAUSE DU SUICIDE DU LIEUTENANT- 
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N faisait un temps magnifique, 
le jour où les Mc Stivel 
avaient organisé leur barbe- 
cue. Sherry, comme à son 
habitude, était en retard. La 
plupart de ses invités étaient 
déjà sur la pelouse, alors 
qu'elle sortait à peine de la 
Salle de bain. Heureusement, 
elle avait préparé ses affaires 
et n'eut plus qu'à s'habiller en 
hâte. Pour se donner une 
contenance, avant de faire 
irruption parmi ses convives, 
elle prit dans la cuisine un 
plateau chargé d'amuse- 
gueules. Ce fut donc en 
hôtesse souriante et avenan- 
te que Sherry débarqua dans 
le jardin. Tout était apparem- 
ment normal, et pourtant, 
quelque chose se grippa 
dans la mécanique de la réa- 
lité. Les regards étonnés ou 
carrément stupéfaits, les 
éclats de rire ou les sourires 
gênés, les paroles interrom- 
pues ou les exclamations de 
surprise qu'affichèrent dans 
un seul mouvement ses invi- 
tés, la stoppèrent dans son 
élan. Qu'avait-elle donc fait 
pour provoquer de telles 
réactions ? 

Gênée À son tour, elle resta 
là, plantée au milieu de cette 
scène incompréhensible et, 
sans son mari qui l'entraîna 
gentiment dans le hall, elle y 
serait sans doute encore. 
Tout en lui montrant son reflet 
dans la glace, il Jui expliqua 
que, surgissant dans une telle 
tenue, elle ne devait pas 
s'étonner d'avoir surpris ses 
convives, Et Sherry de s'ex- 
clamer, tout en scrutant son 
reflet : * Mais qu'est-ce qu'elle 
a ma robe ?”. 


Sa robe était sans doute élé- 
gante, et même du dernier cri, 
mais elle ne la portait pas. 
Sherry avait fait irruption 
parmi ses convives dans un 
ravissant body couleur chair. 
Bien entendu, son mari était 
de connivence avec Still, leur 
ami dentiste et hypnotiseur. 
La veille, au cours de la tran- 
se hypnotique qu'il avait pro- 
voquée sur Sherry, Still lui 
avait suggéré d'apparaître 
dans cette tenue, tout en 
étant persuadée qu'elle por- 
tait une robe. La puissance 
de la suggestion était telle 
que, malgré l'évidente réalité 
et la stupéfaction de ses 
convives, elle continuait à voir 
dans le miroir son corps vêtu 
de la robe qu'elle avait choi- 
sie! 

Cela se nomme une halluci- 
nation post-hypnotique. 
Laissons Sherry à ses invités 
après qu'elle ait enfin enfilé 
sa robe, et poussons la porte 
d'un de ces laboratoires où 
l'hypnose est pratiquée de 
manière plus austère et plus 
scientifique. Un sujet est 
plongé dans une transe hyp- 
notique. L'hypnotiseur lui 
montre une série de cartes 
parfaitement vierges. Il en 
choisit une au hasard et sug- 
gère au sujet qu'il s'agit de la 
photographie de sa mère. Et 
aussitôt, ce dernier la recon- 


naît sans le moindre 
problème. 
Discrètement, l'opérateur 


marque la carte au dos avant 
de la remettre dans le paquet. 
J brasse ensuite les cartes 
puis donne le paquet au sujet 
en Jui demandant de retrou- 
ver celle sur laquelle figure la 
photo de sa mère. Et, bien 
qu'il ne voit défiler que les 


HOMNE 


faces vierges (il n'aura jamais 
accès au Verso), à chaque 
fois, il extraira sans erreur la 
carte repérée par l'opérateur, 
et sur laquelle il verra la photo 
de sa mère. 

Si vous pensez qu'un alcool 
fort ou une boisson gazeuse 
vous permettraient d'avaler 
plus facilement la pilule de 
l'hypnose, laissez-moi vous 
inviter dans un de ces élé- 
gants cafés parisiens. Assis 
sur un tabouret de bar, cigaret- 
te au bec, un homme d'une 
trentaine d'années sirote un 
whisky gaz. Soudain, son 
visage change. Son masque 
impassible se déforme. Dans 
ses yeux passe une lueur 
inquiétante. Il éclate de rire. 
Mais son rire est à ce point 
étrange, que le barman lui 
demande ce qui se passe. 
Stupéfait, il constate que la 
voix qui lui répond n'est pas 
celle qui, il y a cinq minutes à 
peine, commandait avec assu- 
rance un whisky gaz. La voix 
et les explications sont celles 
d'un enfant de six ans. Par le 
miracle de l'hypnose régressi- 
ve et la suggestion qu'il a 
reçue, cet homme est réelle- 
ment revenu en arrière. || revit 
son passé. || à à nouveau six 
ans. || sait à peine parler et 
encore moins écrire... 

Placés aux extrémités du 
champ des possibilités de 
l'hypnose, ces deux 
exemples en révèlent à la fois 
les limites, on pourrait même 
dire les dangers, mais aussi 
les fantastiques richesses. 
On comprend mieux, dès 
lors, pourquoi elle est en 
même temps si répandue et 
si contestée, Mais d'où vient 
l'hypnose, et qu'est-elle pour 
avoir tant de pouvoirs sur le 


psychisme humain ? 


D'où vient l'hypnose? 


Bien qu'elle soit désormais 
étudiée scientifiquement dans 
nos modernes laboratoires, 
l'hypnose est loin d'être une 
découverte récente. On ne 
peut même pas dire que notre 
espèce Homo 
sapiens en possè- 
de l'exclusivité, 
puisque Pavlov et 
son école ont fait 
la preuve qu'il 
existait un hypno- 
tisme animal. 
C'est pourquoi on 
peut affirmer sans risque de 
se tromper qu'elle est utilisée 
par notre espèce depuis ses 
origines. Le chaman, qui est le 
prêtre et le médecin-man des 
cultures de cueilleurs/chas- 
seurs tels les Boshimans ou 
les Aborigènes d'Australie qui 
subsistent encore de nos 
jours, ont toujours pratiqué la 
transe hypnotique (ou une 
forme très proche), pour avoir 
des visions ou pour soigner. 

En Égypte, il y a 3 ou 4 000 
ans, il existait des temples du 
Sommeil où les malades, les 
Convalescents et les angois- 
sés étaient plongés en état 
d'hypnose. Il n'était évidem- 
ment pas question de traite- 
ment ou de thérapie tels qu'on 
l'entend aujourd'hui, En ces 
temps là, la transe hypnotique 
signifiait que le dieu du som- 
meil était descendu dans le 
Corps des récipiendaires. Sa 
présence était une garantie, 
sinon de guérison, au moins 
d'amélioration de leur état. Il 
Va sans dire que la Grèce, qui 
doit tant à l'Égypte, et Rome 
qui doit tant à la Grèce, ont 


repris Ces pratiques. 
avec le christianisme, qui s'est méfié 
des excès de l'Antiquité et à posé tant 
de tabous sur le Corps, l'hypnose subit 
une éclipse d'une quinzaine de siècles. 
Elle ne réapparaît qu'au XVINIÈME 
siècle, avec l'arrivée à Paris de 
l'Autrichien Friedriech Anton Mesmer 
qui, par le magnétisme, prétend guérir 
les courtisans de Louis XVI ainsi que 
les bourgeois de la capitale. 
Il a d'ailleurs la caution du 
régent de la Faculté, le 
Docteur Deslon. Lequel doc- 
teur aura bientôt son propre 
baquet et entrera en rivalité 
avec le Maître. Le succès de 
Mesmer est foudroyant. Il a 
tellement de patients qu'il 
invente le fameux baquet permettant 
un traitement collectif. 

Il s'agit d'une grande cuve d'un pied de 
haut, détachée du sol de quatre 
pouces, remplie d'eau, et qui occupe le 
centre de la salle où le maître opère. 
La cuve contient des bouteilles rem- 
plies d'eau magnétisée, couchées sur 
un lit de limaille de fer et de verre pilé. 
De chacune d'elle sort une tige de fer, 
que le malade s'applique sur l'endroit 
douloureux. Afin de faciliter l'accès à la 
transe, un musicien joue un air lanci- 
nant et monotone. Mesmer entre, vêtu 
d'une robe de soie lilas, et tenant à la 
main une baguette de fer. Il lui suffit de 
plonger son regard dominateur dans 
celui de ses malades, pour qu'illico ils 
entrent en transe. Certain de l'efficaci- 
té de son traitement, le maître alors les 
abandonne. Les plus sensibles, nous 
dirons aujourd'hui les plus suggestion- 
nables, entrent en convulsions. Ils sont 
aussitôt emmenés dans une pièce 
Capitonnée: 

Mesmer n'a ni le cuite du secret, ni 
celui du miracle. Ji n'a jamais fait myS- 
tère de sa doctrine, qu'il explique en 
des termes sinon scientifiques, du 
Moins rationnels, “Le magnétisme est 
mn fluide universellement répandu, || 
Sinsinue dans Ja substance des nerfs 


et les affecte immédiatement, L'action 
et la vertu du magnétisme animal 
peuvent être communiqués d'un 
Corps à un autre corps, animés ou 
inanimés." Malheureusement pour lui, 
jaloux ou honnêtement inquiets, les 
membres de la Faculté de Médecine 
boudèrent ses explications, et Louis 
XVI nomma une commission d'ex- 
perts qui allèrent tâter des vertus du 
baquet. Dans le lot, il y avait quelques 
personnages qui, quelques années 
plus tard, accédèrent à la célébrité. 
Nous citerons le Dr Guillotin, le 
macabre inventeur de la guillotine, 
l'astronome Bailly qui fut maire de 
Paris durant la Révolution, et 
Benjamin Franklin, l'ambassadeur 
des États Unis à qui nous devons le 
paratonnerre. Les commissaires, 
comme on disait alors, ne ressentant 
aucun effet, ordonnèrent que Mesmer 
fût reconduit aux portes de Paris. 


Un destin cahotant et controversé 


Bien que Mesmer fit école, la France 
sortit traumatisée de l'épisode du 
baquet. Le magnétisme animal, enco- 
re appelé mesmérisme, pourtant 
déposé entre les mains de scienti- 
fiques et surtout de médecins (Le Dr 
Deslon, le marquis de Puységur, 
Deleuze, le baron du Potet), ne par- 
vint pas à s'imposer. Un certain La 
Fontaine, né à Vendôme, ne fit rien 
pour améliorer sa réputation ambiguë 
en le transformant en numéro musical 
ou, plus exactement, en traitant des 
malades sur des scènes de théâtre. 

En 1826, l'Académie Royale de 
Médecine désigna une nouvelle com- 
mission pour enquêter sur le magné- 
tisme animal. Pendant six ans, 
Husson va multiplier les expériences, 
et son rapport sera tellement favo- 
rable que les académiciens refuseront 
de le publier par crainte du ridicule. 
Pourtant, Husson avait accumulé de 
spectaculaires expériences sur la 
magnétisation à distance et la clair- 
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voyänce. Il fit la preuve for- 
melle qu'un Sujet en état som: 
nambulique était capable de 
double vue, de diagnostic, dé 
prévisions, et mème de lectu- 
re les yeux bandés! Mais 
quelques années plus tard, 
l'Académie nomma une nou- 
velle commission qui fit la 
preuve des erreurs et des 
errements de la précédente, 
et condamna la pratique du 
magnétisme. Et c'est finale- 
ment en Angleterre que le 
mesmérisme, en devenant 
l'hypnotisme, acquit ses 
* lettres de noblesses. 
C'est au milieu du XIXe siècle 
qu'un praticien anglais de 
Manchester, James Braid, 
reprenant les travaux de 
Husson et collaborant avec La 
Fontaine, forgea le mot hypno- 
se à partir du grec hupnos, qui 
signifie sommeil. Il faut dire 
que l'Angleterre, dont la méde- 
cine n'avait pas eu à se débar- 
rasser de Mesmer, pratiquait 
déjà l'hypnose sans le savoir. 
Ainsi, l'histoire a conservé le 
nom de Mme Vutel qui, au 
début du siècle, avait mis au 
monde un enfant sans douleur 
en transes mesmériques. Le 


Quelqueseitationms 


Dr John Elliotson, président de 
là Société Royale de médeci: 
ne et dé chirurgie, pratiqua 
des opérations sur des 
patients en état de transe 
Somnambulique, 

Dès 1845, un Écossais, chi- 
rurgien à Calcutta, le Dr 
James Esdaille, effectuait 
d'importantes opérations 
(genre amputations, ablations 
de tumeurs, etc.), sur des 
patients hypnotisés sans que 
ceux-ci ressentissent la 


moindre douleur. || réalisa’ 


ainsi plus de 300 opérations 
Sans enregistrer le moindre 
accident. Pourtant, malgré le 
succès de cette méthode 
(cf. Encadré), l'un comme 
l'autre furent critiqués, pour- 
suivis et même persécutés. 

Peut-être à cause de ces per- 
sécutions, c'est la France qui 
prend le relais des travaux de 
Braid par l'intermédiaire du 
chirurgien Azam, et surtout de 
Durand de Gros qui publie à 
Paris en 1860 son Cours 
théorique et pratique du 
braindinisme ou hypnotisme 
nerveux. Puis, vers 1880, ce 
seront les travaux de l'École 
de Nancy (le Dr Liébault, 
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Richet et surtout Berneim qui 
fait encore autorité), ainsi que 
les expériences plus contes- 
tables (sur le plan de la 


de 


Jean-Martin 
Charcot et l'École de la 
Salpêtrière qui impressionne- 


rigueur) 


ront beaucoup Sigmund 
Freud au cours de son séjour 
parisien (cf. Citations). Puis il 
y eut, enfin, les expériences 
du Docteur Janet qui firent la 
preuve que certaines per- 
sonnes pouvaient étre hypno- 
tisées, c'est-à-dire entrer en 
transe ou encore dans un état 
somnambulique, et exécuter 
des ordres donnés à distance 
ou une fois sortis de la transe, 
Si les expériences de Janet, 
qui se déroulèrent en 1885, 
Sont amplement connues des 
milieux scientifiques, il fallut 
pourtant attendre la deuxième 
moitié du XXe siècle pour que 
l'hypnose n'empeste plus le 
soufre et ne soit plus considé- 
rée comme une supercherie. 
La France avait en ce sens 
quelques décennies de retard 
sur les Associations 
Américaines et Britanniques 
de médecins qui reconnais- 
saient que l'hypnose, prati- 
quée par une personne ayant 
subit une formation sérieuse, 
pouvait annihiler, c'est-à-dire 
endormir la douleur, dans cer- 
tains actes médicaux et dans 
certains traitements postopé- 
ratoires, 

Aujourd'hui, il existe des 
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Sociétés Nationales d'hypno. 
se clinique et expérimentale 
ainsi qu'une Société 
Internationale. Dans Je 
domaine médical, elle est sur. 
tout pratiquée en dentisterie 
pour supprimer la douleur, et 
en psychothérapie, pour ses 
facultés à ouvrir les portes de 
l'inconscient ainsi qu'à retrou- 
ver et revivre le passé (cf. 
L'exemple sur l'hypnose 
régressive). Nous revien- 
drons sur les multiples et 
presque infinies possibilités 
de l'hypnose, mais avant il 
nous faut essayer de définir 
ce bien étrange phénomène. 


Qu'est-ce que l'hypnose? 


«Les mécanismes de l'hypno- 
se nous sont aussi inconnus 
que ceux du sommeil, ce qui 
explique la floraison des théo- 
ries qui prétendent l'expli- 
quer». Cette citation est 
extraite d'un des livres les 
plus sérieux consacrés à 
l'hypnose Hypnose, 
Sophrologie et Médecine (cf. 
Bibliographie). Le Dr GR. 
Rager, qui dirige cet ouvrage 
collectif, est membre de 
l'Américan Association of 
Clinical Hypnosis. 

Ces précautions prises quant 
aux théories, nous avons tout 
de même quelques certitudes 
Sinon sur l'hypnose, du moins 
Sur l'état hypnoïde. Nous 
Savons, par les enregistre 
ments électroencéphalograp- 
hiques, qu'il s'agit d'un état 
Spécifique qui ne correspond 
ni aux régimes neurophysio- 
logiques de la veille, ni à ceux 
du sommeil. Le sujet se replie 
Sur lui même et s'isole. Mais, 
contrairement au sommeil, 


l'état hypnoïde instaure une 


A, 
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EE, 


relation tout à fait exclusive 
avec l'hypnotiseur. La carac- 
téristique de cette relation est 
la dépendance voulue et 
acceptée. Cette relation est 
rendue possible par un état 
psychologique particulier : la 
suggestibilité. 

A la question : qu'est-ce que 
l'hypnose, nous pouvons 
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donc répondre, sans trop ver- 
ser dans le jargon médico- 
Scientitico-abscon, que l'hyp- 
nose est un sommeil incom- 
plet, de type spécial, provo- 
qué artificiellement par des 
manœuvres de suggestion, 
des actions physiques et 
mécaniques (cf. Encadré) au 
cours desquelles le sujet est 


lIviqauelle 


capable d'obéir aux sugges- 
tions de l'hypnotiseur. 


Éthique, suggestion 
et suggestibilité 


Pour bien comprendre les 
pouvoirs de l'hypnose, mais 
aussi ses dangers et les réti- 
cences qu'elle a toujours ren- 
contré (et que, selon moi, elle 
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rencontrera toujours tant que 
nous serons assez nombreux 
à ne pas brader notre libre 
arbitre), il nous faut analyser 
ce que sont la suggestion et 
la suggestibilité. Sans arrêt, 
on nous propose - suggère 
une idée, un projet qui nous 
conduisent à faire ceci, ache- 
ter cela, vivre comme ci ou 


copime Ça. Parfois, la sug- 
gestion peut prendre la forme 
autoritaire d'un ordre ou celle, 
insidieuse, d'une incitation. 
Buvez Narcocola.. Fumer 
encrasse les oreilles 
etc-etc.Face à cette sugges- 
tion, nous avons deux possi- 
biltés ou encore, deux atti- 
tudes logiques : 

- analyser ou examiner la 
Suggestion en faisant appel à 
notre libre arbitre, notre sens 
critique, nos goûts, notre rai- 
son etc., et ainsi l'accepter ou 
la refuser. 

- accepter sans analyse, sans 


critique, sans évaluation 
logique. 
La suggestibilité correspond à 


cette deuxième attitude. (cf. 
Gros plan) On peut dire très 
précisément que la suggesti- 
bilité est l'aptitude par laquel- 
le un individu est capable 
d'accepter, en dehors de 
toute critique, 
des idées ou des 
faits, et sa ten- 
dance à les réali- 
ser. Janet, dont 
j'évoquais tout à 
l'heure les expé- 
fiences, a été le 
premier à dire 
que ‘le phéno- 
mêne essentiel 
de l'hypnose 


en action où en croyance". 
Certains hypnotiseurs affir- 
ment que lé sujet n'accepte 
pas toutes les suggestions. 
Par exemple, il refuserait 
celles qui heurtent son sens 
moral. Même si cela était vrai, 
ce qui reste à prouver, 
l'exemple de Sherry au début 
de ce dossier, montre que le 
distinguo est subtil et comme 
il est tentant de jouer avec le 
feu. C'est pourquoi, certains 
n'hésitent pas à dire que c'est 
là, justement, le plus gros 
danger, car l'hypnotisé non 
seulement développe une 
croyance aveugle qui l'amène 
à se voir vêtu alors qu'il est 
nu, mais il est tellement enga- 
gé dans ce qu'on lui fait croi- 
re, qu'il peut se livrer, si on l'y 
incite, à des violences incon- 
trôlées. 

L'hypnotisé est donc en état 
d'extrême suggestibilité. 


Cette tecrgite dr 
QUE os 
rionSaänte. et 
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a l'opérateur lui demande de fermerles yeux Ea 
ex sufle sommet du crâne, il lui démände d'im 
n,verre ‘et qu'il lui est possible de Vôlr. Je doigt'au travers, ‘Vous 

pouvez Voif| je bobt de r mon doigt, lui dit-il, que j'appuie SurVolreitéte | fixezibien. mon 

doigt (le sujet aütomatiquement fait converger ses yeux);'et maintenant, tout se passe 


Mears explique ce phénomè- 
ne par ce qu'il appelle la 
régression atavique. Selon 
lui, le sens critique, la possibi- 
lité d'évaluation logique face 
à la suggestion, est un facteur 


récemment acquis par le cer- 


veau. À un stade plus primitif 
de l'évolution correspondrait 
un degré de suggestibilité 
plus élevé que retrouverait 
tout naturellement le sujet 
hypnotisé. A ce stade régres- 
sif du point de vue de l'évolu- 
tion, s'ajoute une régression 
de type affective. On dit que 
le sujet, semblable à un nour- 
risson vis-à-vis de sa mère, 
s'abandonne complètement. 
Non seulement l'hypnotisé 
s'abandonne complètement 
aux suggestions et les fait 
siennes, mais cette absence 
de volonté le conduit à s'iden- 
tifier à l'image de l'autre. 
L'autre étant l'hypnotiseur. 


n° ‘il TOR ss 
erque sa. 


Lorsqu'un hypno- 
tiseur est doté 
d'une volonté de 
puissance aussi 
démoniaque que 
démesurée, cela 
donne Hitler et le National 
Socialisme. 

(cf. Gros Plan) 


Qui peut pratiquer l'hypnose? 


L'hypnose fascine, l'hypnose 
fait peur. L'hypnose fait sinon 
des miracles, du moins des 
prodiges. Mais l'hypnose peut 
aussi tuer. Un hypnotiseur 
amateur qui venait d'ap- 
prendre les rudiments de la 
technique, imbu de ses pou- 
voirs et pour amuser la gale- 
rie, suggère à son sujet qu'il 
tient un jeune chien fougueux 
en laisse. Aussitôt, l'hypnotisé 
se lève comme s'il était entraï- 
né par un véritable chien. 
L'assistance se marre en 

œ voyant le 
maître et le 
chien imagi- 
naire sortir 
dans le jardi- 
net, puis 
franchir le 
portail qui 
donne sur la 
rue. Avant 
qu'ils n'aient 
cessé de rire, 


LES comme si vous ne pouviez pas ouvrir les yeux; très piens ne tentez pas de les ouvrir, le  malheu- 
pression du et dormez, dormez profondément." reux cobaye 
FOR RSR Il est évident que lorsque le sujet révulse ses yeux en anière et tente de regarder le S outrait 
De RE sat doigt au sommet du crâne, non seulement il lui est impossible d'ouvrir les yeux, et il a LES 
éntraînant üne l'impression que le phénomène se produit réellement, mais encore la convergence des qu'il ne pou- 
PR globes oculaires vers le haut provoque une déconnexion intériorisante qui, à elle vait voir, puis- 
RAM seule, peut entraîner un approfondissement de la transe hypnotique. (On sait que les qu'elle ere 
critique permet- yogis du troisième œil se servent de la convergence des globes oculaires au début de trait pas dans 
EURE TEUEEN leur méditation pour obtenir une déconnexion intériorisante rapide). Et là dessus, grâce son rêve 
UC ERET ER à la suggestion impérative "dormez!", le sujet entre en état d'hypnose et il est possible éveillé, ou 
CSST d'approfondir cet état grâce aux techniques habituelles. plus exacte- 
transformation ment, dans 
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cette fausse réalité, 
limitée aux sSugges- 
tions de l'hypnoti- 
seur.., 

Cet exemple fait 
‘#4 apparaître un autre 
aspect aussi dangereux que 
fascinant de l'hypnose. 
Pratiquement tout le monde 
est capable d'hypnotiser, et il 
ne faut pas plus d'une demi 
heure pour en apprendre les 
rudiments. Et bien entendu, 
tout le monde peut être hyp- 
notisé (cf. Encadrés). Seule 
la profondeur de la transe 
varie selon chacun. On ne 
sait trop pourquoi. Certains 
sujets sont si doués, qu'après 
quelques séances, ils peu- 
vent être plongés en transe 
par un signe imperceptible de 
l'hypnotiseur. 

Le deuxième exemple que j'ai 
choisi pour ouvrir ce dossier 
montre comment certains 
sens peuvent être suractivés. 
Sous hypnose, l'œil voit des 
différences et les reconnaît là 
où nous ne voyons que surfa- 
ce vierge et lisse. Il distingue 
les caractères imprimés dans 
l'obscurité la plus totale. 
L'ouie peut entendre une 
conversation tenue dans une 
pièce située dans un autre 
bâtiment. On peut aussi sur- 
activer certaines facultés 
intellectuelles comme le cal- 
cul mental. Andrew Jackson 
Davis, un Américain analpha- 
bête, put écrire un livre com- 
Plet intitulé : Les principes de 
la nature 


La prisance de Mypnoe 


L'hypnose à fait la preuye que 
la mémoire inconsciente était 
Infiniment plus vaste que 
notre expérience consciente, 
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On peut alors y lire comme 
dans un livre ouvert, et réciter 
un article parcouru il y a dix 
ans où plus. Un maçon a pu 
donner le nombre de briques 
d'un mur sur lequel il avait tra- 
vaillé. Et n'importe qui connaît 
le nombre de marches que 
compte l'escalier qu'il 
emprunte tous les jours en 
pensant à autre chose. Des 
jeunes paysannes avaient 
reçu l'ordre de faire une croix 
Sur un papier dans 20180 
minutes. Sorties de leurs 
transes, elles ne se souve- 
naient plus de ce détail, mais 
leur subconscient, rivé à la 
voix de l'hypnotiseur comme 
un insecte à la lumière artifi- 
cielle de ma lampe, avait tout 
retenu et, à la seconde préci- 
se (grâce à quelle horloge 
naturelle ?) il leur fit exécuter 
l'ordre. 

Puisque tout semble inscrit et 
conservé en nous, on peut 
aussi remonter (régresser) 
dans le passé, comme le 
montre l'exemple n° 3. La 
psychanalyse ne s'en prive 
pas, et les patients peuvent 
ainsi contempler, raconter ou 
même revivre des événe- 
ments passés, responsables 
de leurs troubles psychiques. 
Allant plus loin, on peut faire 
remonter à la surface des 
souvenirs relatifs à la période 
intra-utérine. Certains, bien 
sûr, franchissent les limites 
du fœtus, et ramènent des 
souvenirs de leurs vies anté- 
rieures, Pourquoi pas. Mais 
être ouvert n'implique pas 
pour autant abandonner toute 
prudence. L'objectivité me 
conduit à dire que, comme 
nous ne sayons pas ce qu'est 
l'hypnose, nous ne Savons 
pas si ces souvenirs sont 


vrais, où bien s'ils sont le pro- 
duit de l'imagination de l'hyp- 
notisé ou de l'hypnotiseur. 
Nous verrons que le même 
problème se pose avec les 
personnes qui disent avoir 
été enlevées par un ovni. 

Les travaux effectués par les 
pionniers de l'hypnotisme ont 
été largement repris et confir- 
més ces dernières années 
par les chercheurs en para- 
psychologie. I| semble bien 
que l'hypnose favorise la 
clairvoyance, la prévision, et 
surtout la télépathie, sans 
doute à cause de l'état d'ex- 
trême  suggestibilité. Un 
chercheur Tchèque, le Dr 
Milan Ryzl, (cf. Bibliographie) 


se sert de l'hypnose pour faire | 
développer, | 


apparaître et 
chez des sujets ordinaires, 
les perceptions extra-senso- 
rielles (ESP : de l'anglais 
extra-sensorial perception). 


Ses résultats sont encoura- À 
geants et ses conclusions | 


enthousiastes. "Qui soupçon- 
nait il y a un siècle, que l'éner- 
gie atomique trouverait un 
jour une application pratique ? 
C'est par les mêmes tâtonne- 
ments qu'on arrivera vraisem- 
blablement à développer 
chez l'homme des talents qui 
nous ont toujours paru relever 
jusqu'ici du surnaturel." 

C'est un peu ce que disait déjà 
Jacques Mousseau dans le 
n° 1 de la revue Planète il y a 
plus de 30 ans : "L'hypnose 
pourrait bien s'avérer un jour 
plus puissante que la bombe H" 
Raison de plus pour la mani- 
puler avec la plus grande pru- 
dence, et forger en même 
temps l'appareil éthique qui 
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dans la nuit du Aa 20 sep 
1961 quelque part dans le "Ney 
Hampshire en direction 
Portsmouth Aprés avoir travel 
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Suéncieusement éur-voiture A’ Indian 


Head/11StOppa 


COMME" ML par une 
1MPUIS On irrésistible, “sourd aux 
à e -< l'ob:- 


QUI SEMDIaIES Être posé dans Un Champ 

né SoiXantaine/demètres. Betty le 

perdit de Vu Quelques temps, pu Sue. 
ANTÉVENIRAU pas de Course, apparem- 
Wentaitolé#Säns/un mot, il d À 
IMes Chapeaux de roues. Malgré l'in- 
dé sa femme, Barney.fut 
@dire pourquoi et par quoi 

lé, 


DaS;Car rien ne tol 


nc puis’ il Vv avai 


tions qui découlent délce genre dant. 
fide).et enfin dé SpeCtaCUlRreS FESUr- 
gences 1 (brusquementun 
us tel celui des Hill! fait aVec fracas 
son dans la presse, elIMmpression: 
ne le ‘grand public) Ce mélange pour 
résultat de brouillér les “données du 
ème. Le chercheunhonnète doit 
toujours avoiral'espntque, consciem- 
ment étiSans doute plus inconsciem 
ment NOUS SOMMESMTOUS 

imprépnés panle phénome: 
ne Pas un seultémoun n'est 
Vierge, nineutrenJe Connais 
quelqu'un qui, auscours (de 
lavague de S4/oùestnéle 
ICrme Cu SOUCOUPES 
volantes, confronté anun 
phénomènelumineux 4 
réellement vutune Soucou- 

pe...plus saïtassedessus! 

Cela explique quédlépoque 
où les Hillfontieurs Conti 
dences au Dr Simon seules 
les'persomes qui sintéres- 
sien AUX OVNIS savaient 
conScIemment que Certaines Mantes 
litonss accompasnaient de perturba- 
ons magnétiques et surtout, queiles 
portraits robots dessinés par les Hill 
étuent fidèles auxdescriptions détres 
humanoïdes faites _pardaulres 
témoins, ebCOnNUS de quelques initiés: 
Cequissipnifie Acommenaurait dit 
Holmes,» que l'aurai 
canular devait connaître parfaitement 
le dossier ovni Sans doute Mais; 
depuis la découverte de ce queLon 
nomme l'inconscientec en partie grace 
à l'hypnose et aux facultés 1psYA((6/68 
pathie précognition, SUggestioreidise 
lance) "nous savons qUu'ilMexisteunE 
connaissance qui échappe à Ja 
conscience C'est pourquoi; dansucet 
étrange domaines n'en  déplaisesal 
Céébredétecuive, larlogique.deslens 
Aue-policière devient à un.moment 

donnée meilleur moyen de séparer 


MNcrOUable logique 


existe Sans nul doute un faisceaude 


preuves quwientaccreéditer le récit des 
BHDMAITSOUS Hypnose, En plus du #04 
dO2UNeNTEr des montres détériorées, 
des anomalies Mugnetiques, des CHAUS: 
Suresablnees, destVerries,1lexISte un 
Tapporbsignalant la présence d'un echo 
radar non identifié dans lt zone 
aénenne où les Hill prétendenbavoir vit 
LOYni=Mais en memetemps, lorsqu'on 


sait que lephénomene ovninsembIe 


ausstiVieux que l'humanité on estoblis 
gé de se demander. COMMENL UE 
pense QUISNOUS fréquentent etnous 
observent depuis SiMOngtempsApours 
raient méconnaîtré, 4 SUPPOSE QUAIS ne 
1es partagent pas, nos notions detemps 
et de vieillissement D'autrepartIeur 
supériorité technologiquemest lex: 
pression d'unesupériontéuntellectuelle 
(quonappelleunrelligencesupérieure). 
Commentunestellétintelligence pour- 
rai-elle tenoren que SOUS hypnose, 
nimpotequelopérateunferatemonten 
lsuracece qu'elleraprétendusvous 
1birdissimulera jamais mEtenfin, Lin: 
telipence, où plus largement ce phénos 
méneauquelles Hillontété confrontés, 
puisque daspossibilitéde manipuler 
le psychismehumain en effaçantcers 
fains pans de laréalitéidevraitausst 
pouvoiny implanternimporte quoi" 
compris n'importe QUOI QUENEMES Ur LS 
Ta QUeSOUST)pNOSE 

Dé surcroit, ce méme phénomenerpeut 
aussi programmer lasséanceudhypnos 
se N'oublions pas obsession de 


VUE OFrIiLeEs 


Büfneÿ pour son bas-Ventre dess0n 
arrivée chez luiret, peu après ses 
ennuis de santé nécessitant un (raites 
ment psychosomatique  Oyarda on 
Connatt la dépendances et lidentife 
Cation de lhÿpnotisés à sONEYPNOUE 
eur ILesL curieux qu'aucun enqueteur 
n'ait cherché d savoir ce que lesDr 
Simon Conndissait du phénomene 
Ov 

N'oublions pas non plus, 
due siunssimple humain 
peut hypnotiser SONMSEME 
blablé.et, par suggestion, 
Iuimplanteniune autre 
réalité 

(ct l'exemple let 3 du 
Dossier Hypnose), “rien 
n'empéchedeprénomene 
ovni d'enitaire autant Et 
grace a unSUDHMAngAape 
symbolique agrémenté de 


manifestations AMprese 
sionnantes (lumières,e 
SUpériOrité "M PUISSANCE, 


apparitions enlèVenents, 


etc, no nousrevéler en mémetempsee 


quibestentrain de faire. Autrement 
dit endlenvoyant à une séance d'hyp=# 
nose, Mephénomene OVNI nous prés 
viendrait-1lqueBamemadéjà été hyp# 
notisé OU QUALESLSOUS lemprise Lure 
puissante Suggestion ORSteNCe sens 
qu'on peut parlendecanular es infor: 
mations que L'hypnoserévelent 
pourraientibien ètre, du:moinSenpars 
tie defausses informations: 

Quesles “Hill aient été confrontés au 
phénomène oyni, celasnesfait aucun 
doute Cependant, comme nous le 
verrons le mois prochain dans la 
deuxième-partie dece dossier, on 
peut logiquement penser que/leur 
énlèvementestunenhistoire fabri- 

quée Cestædireun canular. 

Désurcroit/etmalsréleS'apparences, 
nHenne nous permettdaffirmentque 
l'auteurede Ce canular vient d'une 
autre planète. (A SUIVRE) 


D ru 


Pres: AVOIr pPrélEveun 

rédil, Siockée ensuite dans ur 
Na PlASIQuE ON 11 COUCHE x 
MICUXAODSCLYC SES YCUX; 540 


He Orv 1e! Oreilles, ses den 

nouveau sa peau, Celui.qu 

Dromèné sUrIOUt SON COrPSAUNMrOL 
Seuutde fines aiguilles nPuis/1Lensai | 
sitlune, particulièrementiongue(ertvri. 

ton 129 centimètres) etravertittBetty 
quil Vañtlun enfoncer dans lennorr: 

bril Cela ‘lui faitmal Ladouleurne 
disparait pas tout" desuitesapre: qu'il 
eûtretiré l'aiguille, quineseraitrestée 


plantée quuneseconde | 
L'examen"términé/Betty;"avant de 
partir. sempare GUTMIIVrE dontl'écritu- | 


re 7 IE ‘être rlicale. ‘et espère 
€ TCOIDME preuve LE Le a 


nn. ads 


“ ne du SPA à 
lefigure sa planète d'origine AU COUTS 
deCebrefséchangeBetty.se renc 
COMPIEM QUE re COMprendApas la 
notion de remps (âge,an,-etc.)/"et 
done diavieillissement physique 
BeLLYeNnC pourra emporter le 
MaiSssellereproduirasla carte céle: 


inset l'autre dessineront le même 


t'AC-ICU ianappeur 


GE Colin! ! \il 

1leS“Hill®ne tpastles 
ce-canular-etaquilS non 
en L'pas vert leur récit 


hors-de a Si, Den tr 
gnentules enregistrements magné- L 
… tiques AIS. “pourquoi er. 
de canulaTout simplement à cause 

des abérrations et desS”imp OSSibilités. ÿ 

logiques. Je m'explique at 
Commenous l'avons 


ee 


Dossier Roswell"1: COnnaissaN € 
phénomenesovnisestle résultat, d 
mélangetaitde recherches 2 
alisée par de | 
FE hercheursibénévoles, et publiées dar 
LEE d'obscu: ülletins destinés dun : 
bubliCrestreint) de secrets militai 


favecl eénsonses et-lesmanipula | 


THE QEILES | 


Sa A SAN | 

S Ent patéotre 

| M de Îa pointé de ses chaussures est en 

_ toute AnotiONM de Temps. F jé ST FR 

D'ailleurs A mont R ComIme 

 vérient al Fa se = FE D ae 
quon vd opérer, Jersens a 


peine lesechose d'ateune 
impresstons des froid sure la 
“pedu de Mons basventre. 
C'est comiMeuné Coupe frois 
de (C'est: las qu'apparaîtront 
_ lésAvérrues) Orbme. dir, ques 
out celasera oublié enfourà 
jamais causfonde denrotren 
mémoires Puis Je m'enuvaise 
J'ouvre les Yet jé Suis SUP IG 
route, Betty AUSSI NOUSMONEs 
Re e NOESACE 


semblaitamical. Il 
quelquechose. 
lèvres nevb 
ISA UN" 
pas peur! 
direntilene. 
J'éRrAva ILE 


cervedll. AT ne m lénfuis, DUR 
vers la voilureetje démarraien 
Frombets autre dossier, 


DEUX on de Malgréil'aspect fantastique de) ces nOMbIE des cnlevés. 
Consbliér un des M el révélations toutn'étaibpasditelUres: TAVIS)LSe comptent .E 
renommés € TS tait Apart la plus mystérieuse. 1cs récilde-Bettyavec,ses, 


“deux heures effacées delleür memoi- modèle typedellenlèvement/examen 


M pee 11EQFILES CE 


° Je les al: s'écria Seullÿ en 
mettant la main sur le classeur 

" 2 noir du FBI, Elle et Mulder 

—  s'éiajent introduits dans un vieil 
Hangat désaffecté, Ils avaient 
pussé une bonne partie de Ja nuit à 4 
recherche de ces archives, Le faisceau 
de lu lampe torche de Mulder éclaira les 
quelques feuillets du dossier. 

« Tite souviens de ces meurtres, sur les 
quals, l'an dernier? 

a Pas si fort ! mürmura Mulder aux aguets 

« Îls restatent sans réponse : reprit Scully à 

Voix Hasse - Jusqu'à ce que le bureau s'ad. 

Jotgne les serffces d'un voyant, Pour le 
sélectionner, ils ont fait passer des 
tests à différents soi-disant 
voyants, mais les résultats ont 
été mal archivés. 
- Et ton voyant n'a pas pu fe dire 
où ? - se moqua Mulder 
- Al, ah ! Très drôle ! J'ai besoin 
de retrouver ce voyant pour 
résoudre une affaire. Le résultat 
de ces tests me diront qui c'était. 
- Ils étaient quatre je crois... 

- Cinq - corrigea Mulder - 

- Non, quatre - repris Scully - le cin- 
quième était un agent du FBI qui 
servait de contrôle. Les participants 
ont été placés dans une cabine pen- 
dant qu'un testeur, dans une autre 
pièce, prenait une carte en main. Un 
as, un roi, une reine ou un valet. 
Chacun des participants devait devi- 

ner la carte et devait également devi- 

ner lequel des cinq participants était 
l'agent caché du FBI. 
- Et alors ? - &äemanda Mulder toujours 
intéressé par ce genre d'expérience 
- Et alors...la page des résultats a dispa- 
ru !...Mais, attends...il y a des notes...lIls 
ont eu quatre cartes à deviner, et à 
chaque fois, il y a eu au moins une 
bonne réponse par tirage. Par contre, 
aucun des candidat n'a donné le même 
nombre de bonnes réponses, et personne 
n'a eu cinq bonnes réponses... 
- De mieux en mieux - ironisa Mulder - et à 
part ça ? 

- Rien sinon que... 

- Attention ! - coupa Mulder - quelqu'un vient. 
Il éteignit sa lampe torche et ils se glissèrent sous 

PE un bureau D 

4 - Alors ? - murmura Mulder 

- Alors comme on sait que l'agent du FBI 
a fait exprès d'avoir tout faux, on peut 
facilement en déduire le résultat 
des tests. 
- Pour uh esprit logique comme 
toi, sûrement. Moi, je vais attendre 
uue illumination ! 


Nom Tirage 1 Tirage2 Tirage 3 Tirage 4 AGENT FBI 


{elly 


Juarez on PS es 
ÿ , 
à SEXE 
Kelly Mason LE “A êtes-vous capable de reconsti- 
Long duarez tuer 2 16st en trouvant qui étaient les 
| voyants, lequel était le meilleur et qui 
Mason onir était l'agent du FB1? 
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Pourullustrer votre dossier 
«Roswell» (pages 42 à 47.du 
numéro!2) vous reproduisez 
la première page du journal 
de l’époque, “le “«Roswell 
| Daily Record» du mardis 
| Juillet 1947 L'article qui 
| nous untéresse porte le-titre 
| «<RAAFcaptures Flying 

Saucer on Ranchin Roswell 
Én … Region». Ce m'in- 
Enteffet;j'aiconsultél'histo- 
( rique des forces aériennes 
américauries. AMeuricréafion, 
le IS juillet 1914; elles 
étauenthdésionées <Aviafion 
| Section ofthe Sienal\Corps». 


sigle 


l Elles faisaientipartie du'ser- 
| vicedes  Mransnissions 


(SienaliCorps)del'armee de 

terre Lel20"nui"1918/*elles 
accéderent a l'autonomie 

| sous le nom den«Air 
un Service». Cette brève période, 
d'autonomie pritfinlorsque 
1’ArmyEReorgantzation À ct 
dump 20Mestramen<: 
D SOUS LautOntédel armée de 
| terre (US Army). Le 2 juillet 
PP: L OMelleSprirent le nom de 
«US Army Air Forces» 
D'ART )P Ce n'est quede T8 
F. embre 1947 qu'ellesése 
5 Séparèrent définitiv"ementtde 
L'armée de terre et devinrent 
D J'US Air Force (USAF),une 
armée autonome aunniéme 
niveau queMtUS Army ou 

LUS Navy 

 ÆCeédaié donne atrefléchir. 


“Un Faux À La Une ? 
Le 


C’est aussi en 1947/querles 
services secrets américains 
seréorganisent. La loi Sur la 
Sécurité nationale dissout 
VOrganization of Strategic 
Services (OSS) de 1942 *et/la 
remplace par la Central 
Intelligence Agency (CIA). 
Lam Grande Con$piration 
peul=commencer La détec- 
tion des OVNI arécupéra- 
tion d'éventuels OVNI qui 
S'écraseraientsurle sol ame- 
ricaintetl'étude des techno 
logieswextra-terrestreséquils 
mMmeltenten œuvre rebiennent 
GaMBUS Air Torte Devson 
Coté, laNCIASSe charge de 
mainterurlesecret, au besoin 
enneliminant témoins 
genants elbPcurieux. Cette 
réorgamisation est-elle la 
conséquence de l'affaire 
RoSwell? C’est fort probable. 
Pour en revenir à l’armée de 
l'air américaine, c@saucun 
moment de’ son£histoirerelle 
n'a porté le.siglé"RAAF;*qui 
désigne sen” faitla Royal 
Australian Air"kRorce Que 
faut-il penser" delücette 
erreur/Jenevoistque deux 
explicationse 

1) soit le journalistenauteure 
de l'articlestesttrompédans 
le sigle, Cela semble“bien 
improbable comptebtenude 
l'existence d'une "base 
aérienne prés de RosWelle 
l’arméelde l'air devaitdonc 
étrebien connue des Hhabis 


X Fes Mag - 46/48, rue Broca 


tants dela régi 

2) soit cette pretiètepagede 
Journal'estun at Otien 
est l’auteur, ét pONrqUoe 


J.GG 


Bien“yu, bien 0hsesveRet 
bonne/enquête#ASmtetle 
ce courrier, MOUSE! 
ayons enquêté ebnBESMous 
sommes Âprocurémafac 


similé du Roswell@Daily 


Record duSjiullef1947%afm 
de lire article dansisa"tota- 
litéEn fait léswinitiales 
RAR desisnentnon,pas un 
coppsadiarméesnais une 
basesmuhtaire. Is agit en 
fartene Roswell Army Air 
Meld-#Pas” d'erreur ni de 
fauxsdonc; et pour unesfois 
dans ce dossier, une’bonne 
question-trouve une bonne 
réponse 


Honorables Correspondants 


Vous es de plus en plus nombreux à recher- 
cher une correspondance avec d’autres X- 
Philes. Il était logique que le X-Mail vous ouvre 
ses colonnes pour trouver 


Bonne année à toute l'équi- 
pe. Je me permets de vous 
écrire pour vous demander si 
vous avez le projet de faire 
une petite place dans le X- 
Mag pour des petites 
annonces dans le domaine X 
Files comme Achat / Vente / 
Echange. 

Je collectionne les cartes X 
Eiles,eapossède les saisons 
normales mais il me manque 
des parallèlesteThe Truth is 
outthere» pourtiles finir. Je 
posséderen doublémdes sets 
complets US destroisSaisons 
plusidestcartes"atunite, des 
parallèlesetdestraresall y a 
des boutiques amaisle pro- 


7:5005“Paris 


(NPC UNE 


son x 


blème c'est qu'à ce prix, 
nous devons finir nos collec- 
tions à des prix pas possibles. 
Alors pourquoi pas l’échan- 
ge entre fans. 

Bref, je possède 14 sets com- 
plets de X Files US (lère sai- 
2: 2ème saison x 7: 
Jème saison x 5) plus 3 
cartes rares, 30 à 35 cartes 
parallèles des 3 saisons et je 
sais que cela pourrait faire 
des heureux... 


Martial Migout 
39 Sq Michel Charles 
77350 Le Mei sur Seine 


Message reçu! 


lournon@easynet.fr 


tt 
D 


vorre sine est Vraiment S)mpa, et le 2 présente déjà des améliorations conséquente aedelauts 
dl. J'espère que VONS Conhnuerez sur celte lancée. Eh Mettant Un édito par exemple OEIL à 
air de rien, mais un zine Sahs-édito, ça déstabilise, (.OK'6n énrébistré Dès lemme 
édito, Cest promis YNDLG) 
Sinon, je Suis Quand mème déçu par la BD officielle qui, S'elle à soMMe toute dRÉRPORCA 
narios (Surtout pour un COMICS) Souffre du graphe et de la couleur... DomhagéMD RER 
toi, Cette. BDlesticependant.la Seulesautorisée/par Cartenlüi-mêmerquitexaminestietes 
planches aYantdejretenir celle-ci qui est la seule à pouvoir être officiellement pubJIéMAEnS 
monde entier, Mais:”peut-être que ton zine est en train de te prépârenunepetite Su 
sait NDLG) ; 
j'ai donc essayé Ma)ver- 
sion de X Files, la BD,'et je 
me permets (diantre, quel- 
Je outrecuidance!) de\vous 
envoyer une illustSpécia- 
lement'pour vous (bande 
de veinards).Ok, c’est pas 
terrible el pas: tres ressem- 
blant, mas il faut savoir 
queljeldessinecsurtout du 
manga/el quey'aidh adap- 
ter monvstyle aux. deux 
agents bien connus. Je 
préfére les dessinerplus 
stylisés mais obtenir un 
graphe plus homogene.et 
plus agreable que «le 
graphe réaliste du 
comics...J'attends pos 
réactions. 
(Euhentierement daccord, cestipastemmable-mais nous laissons les autres X-Philes en déci- 
der NDLG) 
“Sinon, mon erand reve serait de soumettre desscénars de mon cru au grand'Carter...vous pour- 
riezpas mepistonner. des fois? Jeserais'digne”(ben voyons!) car franchement, j'aimerais deve- 
nirscenariste (ou dessinateur mais là, 4by a du boulot (Exact! NDLG) Allez, vous voulez pas 
lirémes scénars des fois, etmedirecèque vous en pensez?#Histoire de savoir si je suis digne du 
grandiChris ou d'un misérable coprophage. ’ re ; 
(Lamec tamis exc Ua pas entendu parler dugrand concours de scénarios annoncé 
DnsleNMPDECCordulEtait limité au 31 Décembre, mais certaines pressions extérieures 
DO onD pol Se Aprolonger, comme c’est indiquéquelquepart dans ce numéro. Sans comp- 
erlennerenntelou, non seulementitu pourrasjentren{esScénars, mais en plus les faire 
ü (-Philes. NDLG) 
40e Our NDLG). X Files/etest l'Amérique intelligente: Dieu sait que j'ai pesté 
COMrelaepdité de ses productionséhiabituelles, L'oppantian deEIleSRy a trois ans, m'a 
réOnelliéq vec les US (un peu). Mieux elle m'a réconcilié avec Mes passionsid enfants : les 
OVNISUr autres monstres duLoch Ness quedessécriyains charlatans el SénSgionnalistes 
aient fait disparaître! Mémessicertains scénarios sOn{un peu firés par, les cheveux; même si 
Étriains traits de génie onété obienus/pAr hasard el risquent par lasuiterdedisparattremalen- 
contreusement, cette série mérite son succes, Mieux elle mérite notre admiration: Quel dr a- 
8e qu'il ait fallu la diffusionde deux saisons et plusieurs#rediffusions poutiquelerpubliesste n 
rende compte, 

Amicalement, Kyu GozE ( BOURG-LES- VALENCE) 

9h yeah ND) 


“"NDEGENGtE Des one Gunmen 


prise QUI 
+ 


Mulder 
doit 
SAvOIr! 


Moutd'abord/mes.plus sin: 
téres félicitations pourulée 
Map, le N°2%est-réellement 


excellent. 


La rubrique X-Mail” exis: 


fantmamtenant, je 
parvenir par 


vous fais 
OVNI 


Postal ces quelques 
réflexions. suitea divers de 


vosarticlesde ce n 


uméro 2. 


Mercipour votre pertinence 
etnvotre esprit 100 %%£ool. 


Vivement le'N°3! 
C7 ’ 


Oui, X File$ÿest une série 
100% coof, quiefait néan- 
moins/Féfléchir, et c’est bien 
cela qui fait son succès mon- 
dial (surtout les épisodes liés 


à l’ufologie). Car s° 
certainement pas 


il ne faut 
tomber 


dans une paranoïa ufolo- 
gique, pleine d’aliens enva- 
hisseurs et expérimenteurs, 
il ne faut pas tomber aussi 
dans le niais, dans le tout 
folklore, ou le tout psy- 
chique...Hier les aliens avec 
des fleurs dans les cheveux 


(antennes), puis 


les fan- 


EQUTS psycho-machin, 
aujourd'hui Independance 


Day...mille vérités? 
Attendons plutôt 


la 4ème 


saison. Nulder doit savoir! 


Sciarra Derry 
Alias Vince Rogers 


Roger Sciarra. Bien reçu. 
Entre les parenthèses, à la 
place des points de suspen- 
sion, il y avait une mine 
d'idées intéressantes dont 


nous parlerons 
numéro 4. 


dans le 


X-Files Mag'- 46/48, rue Broca 215005 Paris MHOUrnon@easynet.fr 


IE QrILES 


Le cas RosWwell:: 
une réponse ciréontanciée 


oùs avions 
Conclu notre 
dossier sur 
Roswell cn 
Casant Lin 
CXUCMIS Ml annonce de a 
pPaunon done Pierre 
L'agranco TER UNCIU de 
ÉROSNTCIIRANOUSATONS reQuren 
PCLOUPUNATÈSMOMDICUX COUT- 
HENCON CCI de Gildas 
BourdnS AUTANT SS 
LUNA MONSACC ANA I aire 
ROSWelEMS OT AU ?". 
Gildas Bourdieu, 
LOUEUMCCOMEAVCCe PibFre 
LaPtMe M OUNMECEM pren 
UE ZNISANTACMON ge Xtrait 
JéMAMEttEMCPd 'unearticle à 
SPATACNTENS la revue "Les 
Zimmeres® de la Nuit” qu'il 
Aoôusäutorise à publier 


Pursses pu CUATELXT 


#”vous annonce le. livre dé 
Pierre Lagrange, QuiVient 
deparaître (Il faut quesvous 
sachiez que vous annonce 
un liwremtotalement, jet dirai 
mémeñhaineusement, Aostile à 
votresentreprise Lagrange, 


ÆstClairmamitenant avec ce 
ir ESLCpreniers debut: 
ker! (UCSNIOTMaAEUT, 
NDIF)MdemErancenstuir les 
ovnis/QUINE SONT ALSeS Veux 
quédeSyartasmes socio-psy- 
ChOlORIQUESACESAIUT qui 
développeletnèmedc l'ufo16: 
LIC MES XF iles Comme 
véheUAnEUMenTeologie d'exs 
tremedrouethèmereprispar 
la presseen faisant référence 
dsOnMiVre: Vous introduisez 
MOMOUp dans la bergerie#® 


Je veux cependant attirer 

@l'atention de Vos lecteurs sur 
lès pièges tendus par ce livre 
au sujet de l'affaire 
Roswell..… 


La découverte du 
champ de débris 
étranges. 


cette partie du dossier est 
extrêmement solide, contrai- 
rement à ce qu'affirme 
Lagrange, qui a procédé dans 
son livre à un véritable jeu de 


massacre,  Oomettant des 
témoignages importants et 
dénaturant les autres. Les 


meilleures enquêtes, celles de 
Kevin s:Randle et Donald 
Schmitt, du CUFOS (trois 
liresipubliés en 1991,1994 et 
1995)!ont décisives sur cette 
piemière partie de l'affaire. 
Dans leuivre du sociologue 
Pagrange, elles se trouvent 
1éduites à leur plus simple 
EXPrESSION : quelques pages 
deNCHMMes systématiques 
AanS Med apitre 11 (pages 
14].à 148). 


Cesontautolil quelques 500 
tÉMOINSAUIrEC IS OUM indirects 
quionbété retrouvés parler 
semblerdesenquéteurs etce 


h'estupeutétrenpais ini IL À 


VaiS Cie qUelques ns Uece 
1ÉMOISNAPES A QUIMSUILTONE à 
uémontremaquentanthèse des 
DANONS(MDANON iétéo en 
24/0 puistrain de ballons 
Mognlen»1991) de l'armée 
américaine est une fable ridi- 
Cule. 

Ce sont ces enquêtes qui ont 
conduit lefdéputé républicain 
du notiVeau-Mexique Steven 
Schiff à demander fin 1993 
au Congrès une enquête. 
Celle-ci a été réalisée par la 


‘cour des comptes qui en 


dépend. le General 
Accounting Office (GAO). 
de janvier 1994 à juillet 
1995... 

le GAO à constaté la des- 
truction non motivééde plu- 
sieurs années d'archivex, de la 
base de Roswell, de 1 
1949, mais cela n'est pas 
preuve décisive de dissimü 
tion. En revanche, contraire 
ment à ce que laisse croirè 
Lagrange, les enquêteurs 
n'ont absolument pas accepté 
l'explication des ballons. Leur 
opinion se résume en une 
phrase, non citée par 
Lagrange alors qu'il cite lon- 
guement le reste du texte : «le 
débat sur la nature de ce qui 
s'est écrasé à Roswell conti- 


nue» (Rapport du GAO de 


Juillet 1995, première page). 


Selon deux journalistes, Jack 
Anderson et Michael 
Binstein (Washington Post, 
ler Juin 1995),Jes enquêteurs 
ont même acquis la convic- 
tion que l'armée de l'air 
essayait deleur cacher 
quelque chose de trés impor- 
tant (something big). 


FI 


$ 


1005"Paris 


tournon@easyhetifr 4 
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we . 
L'affaire du film dud 
D niu cadivreé 

Roswell 


Le producteur anglais Ray 
Sant n'a apporté aucune 
prefe de son authenticité et 


AP y à quasi unanimité des 


enquêteurs sur Roswell pour 
condamner ce film comme ur 
faux. Pour certain. 
banale escroquerie, 
pour d'autres (et je partage ce 
point de vue), y a des argu- 
ments SÉriCuX pour penser 


c'est une 
mais 


u'il s'agit d'une manipula- 
n,de l'armée. montée avec 
ucoup d'habilité par des 


: faux cadavre, 
affaire de 
lien entre le 
jre ne tient 
que par les affiffhations non 
prouvées de Sanñtilli. 11 s'agit 
donc d'un amalgamparfaite- 
ment malhonnête..? mi 
il me paraîtlévidènt quan 
faussairemontant unè sé 
UenEMTENMAtiONAle pour 4e 


\ 


parent contre l'armée amer: 
gaine aurait évitésdes erreurs 
aus grossière; Or, ce-film 

contenait dès le départ-des 
“émet dé nature dl Faire 
couler rapidement. 

Alors à qui profite, le 
crime? La-date d'apparition 
du film nous mel Sur Rhvoie: 
quelques semaines avants la 
fin de l'enquête du GAO!S: 
C'est un faussaire quita fait le 
coup, "il*a apportésune aide 
|  providentielle à l'armée de 
l'air américaine. 

….Lagrange-n'a/pas manqué 
cet amalgame C'est lui qui a 
écritml'articled'uné"pleine 
page dans Libération du 8 
août, mélangeant tout ets'inti- 
twulant AL’ Armée US dégonfle 
sesovuis Une“ Commission 
du Congrès met'un coup'd'ar> 
rt àunemiellerumeurSur 
le cadavre, l'article treprenait 
mêmeruneplaisanterie/parue 
dans le grand "dossiernende 
Lagrange dans -Science"et 
Mie du/débutsaoûtracontant 
que le Cadavre avait we-sarg 
Vert... 
ce détail, qui a faitmouche, 
a été repris parune bonne pars 
tie de la presse. MLe Point a 
raconté quesle GAOMavait 
approuvé sobrementélhis= 
toire des "ballons «el 
l'Evènement du Jeudina 


COMPHS M POUESSANPATQUE 


céait ue NGAOËqUI sEi 
découveérlexplication de 
ballons? { 


#permettéz-moi 
Maäntenan 


comme 
it dela réa 
R Rofwell, 


Jesse 


à. 4 he 


"+ 


début de la guerre froide. Je le 


rappelle, Carson témoignage 
estmaujourd'hui violemment 
Sa pa Er Robert 
dans! un bulletin d'une 


Cowfop Letter). Le eq 
bien Connu Philip Klass a lui- 
mêmerectifié lemtir, “en 
publiant l'opinion du.colonel 
figure/dans-son dossier mili- 
taireMMExceprionnellement 
qualifiétdanssontaffectation: 
Qualités "morales supéz 
rieuresu(SkepticsaUEO 
Newsletter, mars1996):2 

Marcella décrit ainsisque 
plusieurs autres témoi 

notamment son propre sfils 
Jesse Junior: jourdhui 


medecin, et Bill Brazel/16 fils 
dusfermieralestdébris et 


vés sun iessterres qu" 


Brazél.2#1ous mL aff 
qu'ils ctaien extrêr 
sole e | 


bles Lunde 
* Jegiel je mvais 
Is 1Oin, est Ietémoiz 
#, usfermier Brazelllui: 
mais il étaitalorssous 
core. militaire, après*aVoir, 
passé la journée due juilleba 
Ja base aérienne) ceMque 5€ 
gardelbien ide précisemPierre 
Lagrange dans son Jivres 
Cependant, à l'époque, Brazel 
à réussi à glisser aux journas 
listes, àdla fin dévl'entretien, 
que ce n'étaient sûrementipas 
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TIENNE 


- (Voulü'en reparer 
| 


ällohS IISAMENRUItENELE Volantes, 
gar secret plisieurs 
jouts/ aux diresdesesprones Sur la déclaration par 


ét Voisins, "etin' APIs jamais desofficiels, quel'ar- 

| f , Mméedéel'Air venaitidie 

récupérer. les débris dl 

léÉMOIPNap ende line soucotupe volante: 
d'autres tÉMONMSe 


$ étaient épatpillés 


Tant! ne ses de 
ès d'un kil 10n2,€t 
seproyenaie Cud'ine 


) ion au-déss US dis Ok 
‘a solidité deS#Rdébris 
lique que l'explostonayait 


Of n'aurait/pas osé unetelle 
bévierméme dans.unfilmdes 
VaureletHardy,etdailleurs 
elle acté corrigée enun clin 
d'œibpar l'adjudantmétéo 
Irving Newton; HTC 
brièvement par le. gé 


Jessball 

ballons 

A Ce quia 
Avec assuran 
étuentalors faite: 
dalirmuniumcollées, : 
Papiér outdenlartoiless 
pans des baguerteseue 
quivlest frisaitéressembler à 
des -cerf-volants"plusequ 
tobtautre engin aérien s54 
mémesparlen qe ÆOouCOup cs 


Sable"di Service dé contre- 
éspionnage. de. la” base 
Roswell Celui-ci a nié-sa 
présence aux-enquèteurs, pri- 
vésMjusqu'ens1994 "date à 
laquelle interrogé parl'armée 
pourappuyersathèsesuriles 
ballons Mopul il a"bien 
Confirméquilm était. "là 
et -avaitout désuite recon- 
nues débris de ballons! Il'a 
mémeaffirmenes avoir trou- 
vés tout seul rapidement, 
nayant Jamais rencontré le 
fermierBrazel! 
“incidemment ily a-dans 
l'entretien de Cavitt_une 
minutedeNérnitélorsqu'ilédit 
de"Karl Pflock je aime 
bien c'estunotre” meilleur 
debunkerWwNoïlämune”cafte 
quientditlons sur Cavitteet 
Pflock="debunker,-c'est le 
motaméricain pour désinfor- 
mateur! 


“ua aumoinstrois autres 
témoignages qui-prouventide 
maniéredécisive qu'ilyeeu 
muiséenscène dans lebureau 
dueénéral Ramey, à Eortht 
Worth/1es0oindu 8Guillet#Un 
premier pontecestQUu'il y à 
EUdenSAransports de débris 
DanaMonasKorth Worth au 
ÉOUBSAMEMA  journée du 8 
HUE abord les échans 
Mons des vrais débris, 
enslute des débris deballonet 
deCible-radar. JesseMarcel 
A raconté, MOtamment À 
Walter Haut#Commental 
Ayait M) poMéMuEmeNe, UT 


ordre «den Blanchard. des 
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ÉCANAIOMEURT \rals débris 
AMEN tons, QU'ILVuit 
EME robin 
DONS Au ru Rite): 


Celui l'AvRIUenrinete dans 
lt Salledemeurtes poursqu'il 
montreleneEpr is deux 
découVeRe AM ro Je 


débNiS Née pl dans le * 


büreait dé Ramie)! 


Le deuxième témoipnapéést 
Cellimde Robert “Porter, 
mécanicien dévol àbord du 
B:29/où se trouvait. Marcel! 
Son:témoighagé/est authenti- 
fié par l'armée elle-même, car 
il'estreproduit/dans son rap: 
port. Porter décrit lés paquets 
dans lesquels se trouvaient | 
mystérieux" débris" prartds 
Commendes Cartons à chaus= 
Sures,«soigneusèment enve - 
loppés de” papiér brune fixé 
avec du»papier collant,«si 
légers”"qu'onles“aurait crus 
Vides [I est "rigoureusement 
impossible queces petites 
boites“aient pu contenir.les 
débris, d'assez serande taille, 
photographiéstdans lé bureau 
du général Ramey: 


Lemtroisièmetémoisnase, 
décisif eestecelui du pénéral 
Thomas DuBose a l'époque 
Colonelet#adjoint dupe énéral 
Ramey/Celui-crafrinie dans 
unsentretien publiérens.1901 
(MUEONUEQMONmaldean- 
Ven 199} ayoinréceptonné les 
débris denballonfetsde cible- 
LAdAP MON pAS dans des petites 
Does, mais dans un grand sac 
détoile, De plus, Marcel z'éfuit 
DAS dans cet avion. euil's'agis- 
sat donc, très probablement, 
d'un autre vol, eud'uneautre 
livraison! DuBgse"4#äpporté 
lui-mêmé .ces#débns dans le 
bureau deRamey, etes aétalés 
sur Je SOL Y'atporécesaiedans 
letbureaudæRamey Céraitun 
ramassidedébris (Ctdbuncirof 
trash) “NousNavons défaitrle 
paquet er l'avons étalétsurle 
sol 

enfin, le général Du Bosera 
révéléquecertte miseenscène 
avait été faite surnordredireot 
déWashinston "Cestrécrit 


| NE 


NP. 


-. TE OMIS 
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 ratloil SOUS ACIER OO 
ALIIITA 4 M 

* Lot Hat CL MONIEERNEN 
photo Papi pAeRtanIe 
bireuu TIRE Rates 
était un SAONE. 
L'e\bic OL PRMENDTIONE 
été ON TEMIONCONNEHUrE 


(cover-st0 POUR UEONMENRN 


l'attcn \MEIONTIEN EE 

Pouvait 1SERPAMENN DIS 
clairement à 
t 

Sur läspresse nt 
cenSirée/_ n 


Robétts"WhI MO L 2/1 


1947, jétais atriOnRaTeMAnos 
sritaite et direct RAA ae 
KGFL à RoswellANORSAYons 
fait Une entrétie RAY EME 
"Mac! #Brazel lemme 
uvdaits trouvé“ des WHéDHSUR 
terrain. "NoUSSLANONLS 


SO! 


caché à la maison du proprié- 
taire demla station, WE 
Whitmore Sr et enregistré 
l'entretien sur un magnéto- 
plione. 
Le lendemain matin, j'ai reçu 
un appel de quelqu'un à 
Washington  D.C. C'était 
. peut-être quelqu'un du bureau 
de Clinton Anderson où de 
Denis Chavez. Certe person- 
neue dit : "Nous compre- 
nonSgUesvous détenez une 
Cértaineinfornation et nous 
oUONS ous assurer que, si 
VOUSMIG diffUSez il est très 
Possible Nquenlaulicense de 
VofreS(AlioN soititeiacée, et 
HouSyOus'sugeérons donc de 
nepas le faire W Cette pers on- 


O"'11E: 


MAL TEA TT, 


ar 


AOnConnait (aussi) leltémo 
gnage de Lydia Sleppy, op: 
fatrice de la radio KOAT 
d'Albuqucrque au Nouveag 
Mexique Ellé/a raconté com: 
ment un journaliste, Johnny 
MecBoyle, l'avait appelée avec 
peaucoupud'exitation depuis 
Roswell pour lui annoncer [à 
MPUéCouverte d'une soucoupe, 
Mais alors qu'elle Commen- 
çait. à taperla nouvelle -sur 
télétype/ la machine s'était 
Marrétéc et AV imprimé Un 
message du BI Mluinterdi- 
Sant cettéentransmission. De 
son côté, McBoyle, aprés 
Avoir quitté un moment le 
téléphone était revenu lui 
diré trés ennuyé, de tout 
OubDIier. 


‘‘unPautre témoin intéres- 
sant non Cité parsLagrange 
est George McQuiddy, édi- 
teur! à l'époque de l'un des 
deux quotidiens de Roswell, 


le Roswell Morning 
Dispatch. Dans sa déclara- 
tion sous serment. 


McQuiddy raconte comment, 
peu de temps après que le 
lieutenant ait 
fameux communiqué de pres- 
la base aérienne avait 
appelé le journal pour lui 
Signaler que le communiqué 
était une erreur et qu'il ne fal- 
lait pas le diffuser... 


apporté le 


SC, 


Voici donc les extraits très 
documentés du long courrier 
de Gildas Bourdais. Bien 
entendu, il y défend son point 
de Vue qui semble, vous l'au- 
rez Constalé, rés opposé à 
celui de Picrre Lagrange. 
Nous vous invitons donc à 
lire les deux ouvrages pour 
vous faire une opinion. Et 
quand vous vous la serez 
faite, tenez-nous en informés 
par Carte postale en nous écri- 
vant simplement...Bourdais, 
ou Lagrange! 


IOurnon@easynet.fr 
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(Space) 

Fou Mulder + David Duchovny Le jeune savant : David Camer 

Dana Sully * Gillian Anderson Le prètre « French Tic 

Colonel Marcus Bell « EG Lauter L'infirmier des urgences » Paul DesRoches 

Dusavant » Tom Mc Bezlh . 

Michelle Goneroe : Susanna Thompson 

Une journaliste + Norme Wici Eerit par Chris Carter 

Dauclème contrèleur + Al! Humpnreys Dirigé par Wilson Graham 
diffusion USA. 12/11/1993 
Alftfusion FRA°e 24/07/1994 


en1977, à la base NASA de Pasadena, arrivent les premières photos en 
de Mars envoyées par Viking, une énorme formation de roches semble 
lun Msage à forme humaine. Le colonel Belt, directeur du proiet. fait une 
Eu mÉdISS, en disant qu'il s'agit simplement d'un effet de clair-obscur 
ete lumières ; mais le soir même, il fait des cauchemars qui ont un rapport 
mission effectuée.dans l'espace, et se réveille trempé de sueur : La «tête 
tombe dessus du plafond! 
, 
Mulder/et Scully sont contactés par Michelle, l'assistante actuelle de Bel qui est 
inquiète au'sujet d'éventuels sabotages sur les structures de la navette. En effet, le 
cemien lancement n'a pas fonctionné trois secondes avant le départ. et elle est 
inquiète, car son fiancé est un des membres de l'équipage. Elle à aussi reçu une , 
étrange radiographie d'une valve de l'unité d'énergie auxiiaire, qui s visiblement été 
ssbotée. Le jour suivant, les deux agents se rendent en Californie pour rencontrer le 
colonel Belt, directeur du programme Space Shutlle. Muider est très impressionné, Car 
l'exastronaute est pour lui un mythe de sa jeunesse, et il n'a aucne cifficuité à être 
persuadé de la bonne fiabilité de l'engin spatial. La seconde tentative Ge lancement se 
passe bien, mais quand la navette entre en orbie, elle ont dæ 
positionnement. Très inquiète, Michelle prend sa voiture et roule sfin de 
rejoindre la base au plus vite, mais soudain elle est effrayée par un sage qui semble 
Surgir du brouillard, et elle finit sur le bas-côté de La route! - 
Les agents arrivent dans la salle de contrôle de la base, assistent impuissants à 
une série de problèmes techniques, et constatent que Belt semble déterminé à la 
téussite de la mission qu'à la vie de ses hommes. Ce soirlé, le a une crise, et 
pendant que son visage se transforme en «tête de Mars» une forme étrange et volatile - 
sort.de son corps, et rejoint la navette en provoquant une baisse d'oxygène. Le’ jour 
Suivant, la base est en proie à la panique : les pilotes affirment avoir vu)Unfentème, lis 
n'ont pas assez d'oxygène pour rentrer à la base, et le colonel Bell 8 Un s dans 
Son bureau. Tandis que les infirmiers l' 1 réussit à avertir 
Sabotage est l'œuvre d'extraterrestres, et l'unique espoir de Sauver 
sage décision, l& 
et il se tue en 58 


le programme spatial 
de taire parvenir les 


de la NASA digne de ce nom, le budget . 
À effets spéciaux de la «tête de Mars», même s's ne plaisent à personne, À n'8 Des : 


RE possible de les refaire faute de temps. 


fnecafhr en enm -— 00 


Fox Mulder + David Duchovny Lt, Fraser « Tony Pantages 
Dana Seully « Gillian Anderson Dis - Laura Dalton « Jane Mac Douga 
Gorge Profonde » Jerry Hardin 8 Mrs, Wright « Freda Perry 
ASE Dr, Griffla » Michael Rogers 
ve Lt 
Wright « Avin Sanders Bert par Alex Gansa et Howard Gordon 
Matkins + Sheila Paterson Dirigé par Larry Shen 


PSS lon USA +. 19/11/1993 
pre 


diffusion FRA 31/07/1994 


Towsend//Wisconsin, le shérif Wright remarque une étrange explosion dans la 
forêt, et estattaqué par une mystérieuse force invisible, au moment même où, , 
Surveillance de l'Espace (dans le Colorado), les radars 


dons un tout autre type de récupération. 

2 mis en quarantaine toute la zone de l'impact, en 
prétentent urle fuhe de produits toxiques. Mais Muider réussit à s'infiltrer, et à 
photographier les soldats etioute une équipe de scientifiques autour d'une étrange lueur 
bibue. 1 est découvert, puis/arêté. Le négauf est détruit Dans sa cellule, il fait la 
connsissence de Max Fenig du MICAP, une organisation qui enquête sur les OVNI 
Pendant ce temps, quelque chose d'étrange se dépiace dans la forêt 

Soutty réussit à faire Wbérer Mulder, et lui révèle que le chef de section McGrath est 
furieux à causé des enquêtes que l'agént.fait sans aucune autorisation, et qu'une 
commission va se réunir à ce propos: le lendemain. De retour au motel, ils découvrent 
Max, qui s'était réfugé à l'intérieur,.et sont complètement déconcertés en apprenant 
qe le suit de Uès près la carrière.de 
Dans sa roulotte. Max fait écouter à Soully et un enregistrement de- l'appel du 


| 
| 


H 
| 
| 
| 


l'hôpital, constate de fortes brûlures sur lè corp nblables à celles dues 
à des radiations ionisantes. Tandis que Sc le docteur, Mulder va 
che} Max, et le trouve en pleine crisért il découvre une 


cicatrice derrière l'oreille, semblable à cellë” 
exraterrestres! || disparait avant même que”Scul 
, mais $ de, à 
| 2 ren dc de OP 
Justement révenus pour de nouveau. 
-* La Commission du FBI, dirigée-par McGrath, a l'interfilo 
toutes, à .Mulder : mais l'ntervention.finale de Gorge Profond 
intentions du chèf de section. «Gardez près de vous vos amis, M. 
vos ennemis plus près encoret, … à, ALES" 
Note : Max Fenig fait partie du fantomätique National investigation Commitiee/of Aerial 
Phenomenon, qui, dans le passé, à réellement existé, Pour Obtenir.un effet invisible à la + 
/ effets spéciaux ont suffi. Mais lofique l'extratérrestre 1raverse jun 
rayon laser, Î fallait que l'on voit la forme réellel Nous avons opté pour ün Vélocjraptor. 
orange, et sur le tournage. il y avait un athlète avec une de coûreur cycliste et 
une combinaison orange. qui était obligé de courir comme en ardère! 
D'eutre part, les scénaristes ont été de l'interprétation de 
l'acteur cansdien Scott Bellis, qui joue 


= Jour pour un nouveau rôle, ou dans la peau de Max. . 
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eena Simmons est trouvée par des voisins sur le perron devant sa maison, dans 
le Connecticut, tandis que son père est immobile sur la balançoire däns le jardin 
derrière la maison, mort | 
. Scully et Mulder s'intéressent à cette affaire, car l'homme a d'abord été drogué avec un 
paralysant (le digitalis), puis vidé des trois-quarts de son sang, comme dans certains cas 
mystérieux d'animaux mutilésLXeena accuse les hommes des nuages», et lorsqu'un 
autre cas similaire est découvert au même moment, Mulder pense être sur la bonne 
piste. Les agents se rendent sur la côte ouest, et découvrent que la fille de la victime, 
Cindy Rearden, est identique à Teena, qui pendant ce temps-là, s'est faite enlevée par : 
un inconnu! x 
Cindy a été conçue à l’aide de la fécondation artificielle, au Luther Stapes Center n 
Francisco, où Scully apprend qu'un certain Dr. Sally Kendrick a été licencié pour avoir 
effectué des expériences génétiques non autorisées! Gorge profonde met alors Mulder 
au courant sur les expériences Litchfield qui eurent lieu dans les années cinquante : le 
clonage d'individus génétiquement contrôlés, nom de code : Adam pour les garçons, et 


Eve pour les filles. Eve 6, qui est le sosie du Dr. Kendrick, est enfermée dans un hôpital  : 
psychiatrique, mais garde suffisamment de lucidité pour informer les deux agents que -i 


tous les Adam et Eve se sont suicidés, sauf elle-même, Eve 7 et Eve 8. Là vérité semble 
évidente : le Dr. Kendrick, l'une des Eve survivantes, a continué l'expérience ensse 
clonant elle-même, afin d'essayer d'obtenir les meilleurs résultats! N Lire 
Pendant ce temps; Cindy est enlevée par le docteur, et présentée à Teena, qu'elle avait 
cependant déjà le sentiment de connaître. * DR Et 5h 

Les meurtres des pères sont la démonstration de leur intelligence et de leur instabilité 


mentale, mais Kendrick pense qu'avec une éducation appropriée,les jumelles pourront 


s'en sortir, Sans aucun motif apparent, les petites filles Ja paralÿsent ensYersant dans”: : 


Son verre du digitalis, et la tuent elle aussi. Quand la police arrive, les jumelles affirment 
que le coupable est une femme ressemblant à la victime, et sur la routédu: retour, elle 
essaient d'empoisonner les deux agents du FBI. Mais Mulder s'en aperçoit et parvient à 


les capturer, Enfermées dans une cellule voisine à celle de Eve 6, Teenä et Cindy nesont. . É 


absolument pas surprises de voir Eve 8 les rejoindrel DRE À 


EL. 1 


Note : En l'absence d'épisodes écrits par les scénaristes habituels de la série, on décida” + 


de produire «Ever de Biller et Brancato. Et c'est-alors que commencèrent" lés 
problèmes. ; = À PEr 
Au départ, les producteurs recherchaient des jumelles à Los Angeles, mals lesaois sur 
le travail des enfants là-bas, compte tenu du voyage’ à Vancouver et du nombre d'heures 


de travail, auraient rendu le tournage impossible. C'est donc dans la précipitation que 
les sœurs Krievins ont été choisies. PARTS | 


Cet épisode semble, par moments, un peu tiré 
néanmoins grâce à l'interprétation de Harriet Ha 
geo plus hallucinée qu'un citron givré. 


lés cheveux et sans saveur. Il tient 
is, dans le rôle de Eve 6, une fille 
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n Angléterre, Un homme prend feu inexplicablement, et malgré les.tentatives faites 
[E pour venir à son secours, il meurt brûlé vif devant sa femme et le jardinier Cecil. 
de Mulder, et am 


A Washington, Mulder et Scully retrouvent Phoebe Green, une ex-collègue de cours 
plosif de jeunesse du temps où il était à Oxford. 
our Scotland Yard et se trouve actuellement aux Etats-Unis, pour 
on et sa famille. En effet, ce dernier a décidé de se-transférer 
e Cod avec sa femme et ses enfants, après avoir échappé à un 
ui qui provoqua la mort de certains membres du Parlement, 
LMifs! Lorsque la famille s'installe dans-le Cottage, elle fait 
À aissance du jardinier, «Bob», qui en réalité se trouve n'être que 
Melvin'Beatty, un spécialiste des incendies, analyse lés différentes preuves des 
divers attentats, mais reste assez sceptique, lorsque Mulder suggère que c'est 
l'intervention d'un individu aux capacités pyrokinèsiques. Mulder révèle à Scully qu'il a 
peur du feu, et qu'il est persuadé que Phoebe, le sachant, veuille le mettre en difficulté. 
Pourtant, il demande à Sçully de les laisser continuer l'enquête tout seuls. 
Pendant ce temps, le soir, Cecil se rend.dans un bar, où, parmi la foule effrayée, il met 
d'abord le feu à son bras, puiS’au local tout entier Fox et Phoebe interrogent un témoin, 
qui se souvient vaguement de l’accent’anglais du suspect. Supposant que le pyromane 
a suivi Marsden depuis l'Angleterreils décident de profiter d'une réception à Boston 
pour lè capturer. Scully se précipite “elle*aussi à la fête pour leur communiquer des 
* nouvelles importantes, et s'arrête) subitement lorsqu'elle voit le couple tendrement 
“enlacé.. Mais elle ne peut s'empécher”d'intervenir lorsque l'alarme incendie se 
déclenche. Mulder tente de sauver! les enfants de Marsden, mais sa peur du feu le 
* gagne et l'empêche d'y arriver. Le seul qui ré ssiSse à passer pour un héros est Cecil, 
. qui s'est rendu à Boston pour un rendez-vous} poür Un emploi de chauffeur. , 
i Profitant du repos obligatoire de Muider, Scullÿ luiapprend qu'elle a répéré un dénommé 
? : Cecil L'Ively, qui a travaillé pour certaines des victimes, et qui ressemblerait étrangement 
au fameux Bob. Les flammes seraiént alimentées grâce à l'utilisation d'un combustible » 
pour es fusées, très Inflammablel Les agents se précipitent à Cape Cod, mails Cecil est » 
déchainé, et met Ie feu à tout le Cottage. .:. 1, Des a À, 0. SAT 
* Pendant que Mulder'réussit enfin:à vaincre sa peur du feu et à salvèr les enfants, -_" 
Phoëbe, après ) n "asperé 


3e + 
a 


ef 


pe avoir trouvé. le combustible dans. la chambre de’ Cecil, l'en ‘asperge. \. 
 ?. complètement. Le pyromané prend alors;feu, et.sé tétrole'e nent entouré SALUT 

flammes. Miraculeusement, Il survit à'ses blessures, et üne fois ho: pitalisé, on se rend 
.£ Compte quë ses tissus se régénêrent, lui garantissant ainsi Uni guérison très rapidel ÿ- 


H 14h CR ie ” 
A ; LE 


Note : Tout cet épisode ne.semble en fait qu'une excuse pour mortes cs ‘effets * 

spéciaux (sur lesquels, il est vrai, il n'y a rien à redirel), La phobie de Mul pourle feut , 
ne sera jamais plus reprise dans les épisodes à venir, ét mêmie à cette”occasion, elle * 
n'estpas très fonctionnelle (il se peut que toutés cs flammes l'älent guéri ou bien que io 
i la brûlure que Duchovny s’est faite à la maim pendant le tournage, ait convaincu Pr 
ÿ auteurs à ne plus revenir sur-ce sujetl). On fait cepeñdant allusion à°son in RE 
j mémoire photographique qui, associée,à Son/intuition, le rendit célèbre’ali Fi. Il + aUE 
intéressant de noter que le rôle de Phoebe Green est joué par’Amanda Pays, dé, 


remarquée dans The Flash, tandis que Marsden n'est rien d'autre que le nom du coiffeur +, : 
de la sériel_ . © ES, A2) te) 


n] 
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* où les scientifiques devaient téléguider un robot, : Firewalker, jusque dans le cratère 


: l'expédition, Trepkos, qui semble être devenu fou et a assassiné Erikson. : 


walker) 
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auvais * prime time ” pour le camp de base d'une expédition d'exploration 
archéologique : la seule émision qui parvient à la base en provenance de 
l'équipe de recherche sur le Mont Zvalon, dans l'Etat de RENE c'est 


sa est mort et Que les autres membre de l' équipe ont disparu. nye : 
Muider est donc dépêché sur lesdieux pour ‘enquêter.Scully i insiste pour accompagner, +: 
malgré ses expériences récentes d'enlèvement et de coma. 
Pierce, unssavant qui travaillait pour l'expédition, les accompagne done jusqu'au camp, 


d'un volcan et analyser ses relevés. 
Dès leur arrivée, Pierce se fait attaquer par un ee membres de l'équipe. Il deviéhts. 
évident que tous ne sont pas morts comme Erikson, mais qu'il y a des survivants. En, 

fait, Tanaka, Ludwig et O'Neil son bien vivants, mais semblent terrorisés par le chef de 


d' innoculation d'hormones de ci & 
créées par manipulation génétique mais A 
gouvernement, Cela suffit à eu ne SO 
En parcourant les notes laissées par Trepkos, Mülder apprend qu'il aurait identifié üne tit patel ille, £ rioins de se 

forme de vie parasite souterraine, capable de survivre à l'intérieur du volcan grâce î ; 

notamment à la présence du silicium. Des traces de cet organisme inconnu auraient été : -L' affaire en serait restée là si l'avion privé. u toubib perso 
rapportées à la surface par Firewalker. Mulder décide donc d'essayer de retrouver, =; enlevés ne s'était écrasé cette nuit Jà : ‘avec à son bord, en dde tt ut 
Trepkos, mais celui-ci attaque entretemps Pierce et l'étrangle. Il semble “bien” que le, : paquet de billets.Le médecin avait mis au monde tous les futurs “ à 
souci de Trepkos soit d'empêcher tous ceux qui ont fréquenté le camp de repartir à DA nent des “vitamines ?ll n'en faut pas plus pour area Sie srÿ 
vvants. Mais Trepko n'aura pas à éliminer Tanaka. Celui-ci tombe raide mort et.Scully” À le mystérieux * homme à la brosse”, nibpluS ni moins que l'assassin- de Gorge 
voit une longue pointe jaillir de la gorge de son cadavre. Une sorte de spore, dont» É Profonde. Aussitôt arrivé, il élimine un des hommes que Mulder avait vu admi nistrer de 4 
l'aspect fait dire à Scully qu'elle lui semble en période de reproductibjlité. | » drôles d'hormones au bétail, puis se ls. du is 5 ts se mor 

Le dernier homme survivant de l'expédition, mis à part Trepkos, ne le restera pas après qu'il ait été enlevé. ere 

longtemps. Alors qu'il guide Mulder vers les cavernes où se cache son chef, Ludwig est= ? 
Surpris par Trepkos qui le tue et brûle son cadavre. Sous les yeux horrifiés de Mulder, … : 
on voit “ griller les micro-organismes qui avaient. infesté lè corps. de Ludwig. Et e: 
Trepkos d'expliquer que tous ont été contaminés par les spores rapportées, par 
Firewalker, et que pour éviter leur se dans le public, il doit tuer tous eux qui 


lieu le premier enlèvement, et parmi les notes qu'il ytrouve, faenraut 

que Thomas voulait * éliminer ” les monstres e 

que l'hormone en question ressemble fort. à de: l'ADN € 
masdécouvert par Scully dans * Les 


mortels que si elles sont inhalées dans les secondes qui suivent. leur ue où jusq Ps rlierteli 
O'Neil, la der équipe, a été co! CEE rer rl mn does san Mae + è 
Soul. Et on es a Ca +5? câdavre de | ‘homme àla ee See ee inten ; 
S'enchaine à Scully avec des menôttes, mais Scully parvient al au {a que va .deveni le * groupe témoin” des coba sur sure du: | s3 
son porte en plexiglas, juste avant que les Spore" 'explosente ? possler reste QC 1 SE 

rtels ” 2} FX 
Quand les secour he une partie de là vérité. Il leur ment sur le + Note:les horuies en noir, dont. Sculy Gesceod un EE dans et Bee et à 
nombre des sur AT SOS au pis ë à Trepkos, qui aimait O'Nel, À apparus dans la réalité‘en Octobre 1953 pour * recommañüer  ".à UE ; 
de disparaitre e dans les entrailles”du volcan avec le ‘de O'Neil dans les bras. On” laisser tomiber sèS recherchès sur les OVNI. Bender, qui qui dirigeait le”Interr ing 
Aa Être agent du FBI et rester sentimental. Saucer Bureau et éditait la Space review, ut assez _impre: Au 


É one 
r Tanaka, Lindala a en fait rectéé en À récomméndetions des MIB (Men In Black) pour cesser immédiatement toute actii 
latex une pres es Pre sou canal à l'intérieur, C'est | . Chris Carter s'est directement inspiré: des vès por og 
$C Canal qu'un aocessoiriste fai ail la forme en la poussant à l'aide d'une tige de » y. ALTER peAX son cena - ee 
fr SUP. Un coude rigidifié permet à la forme de jailir à la verticale, et de donner < {x LATE 
éSsion qu'elle sort de l'intérieur du corps. es EIRE NEST LR TTS ré 
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vand'Hal Harden, pensionnaire de la maison de retraite Excelsis Dei, écarte sa 

serviette au sortir du bain pour exposer fièrement ses attributs aux regards de 

Mulderet Scully, il ne fait aucun doute aux yeux des agents qu'il ne peut être 
l'auteurduwiol"dont l'accuse Michelle, une infirmière de la pension. Pourtant, dès que 
les agents ontle dos tourné, Stan, un compagnon de Hal, lui recommande de faire un 
peuplus“attention pour ne pas=tout gâcher pour les autres. Et Stan de prendre une 
mystérieuse pilule. Hal lui, est non seulement privé de pillule, mais il ne pourra plus rien 
Eâcher pour personne : il est bientôt retrouvé mort étranglé. Et apparemment par une 
poigne invisible! 
Mulder et Scully s'informent auprès du médecin de l'établissement au sujet de cette 
fameuse pilule qui donnerait contre la maladie d'Alzheimer des résultat@ggs 
encourageants. Mais d'ici à penser que des vieux débris comme Hal ait pu.…Mulder cette 
fois n'y croit pas. Et pourtant Scully, elle, semble troublée par toute cette histoire. 
D'autant que, de retour à la maison de retraite, les agents sont témoins d'une mort très 
curieuse, Un infirmier tombe d'une fenêtre sous leurs yeux, après qu'une force invisible 
l'ait forcé à lâcher prise du rebord du toit où il se cramponnait: Cette fois encore, les 
agents notent que Stan n'était pas très loin des lieux de..l'accident. 
Pendant que Scully enquête auprès de Dorothy, une patiente qui parle avec des êtres 
invisibles que l'on voit cependant, sous forme d'ombres, se rassembler autour de 
l'agent, Mulder s'interesse à un infirmier asiatique, Gung. Intéressant il'asiate: dans Sa. 
chambre, le corps d'un infirmier disparu lui sert de...terreau à une bienicuri 
de champignons. Gung reconnait avoir confectionné des pilules'à base de:cham 


pour ses patients, mais avoue que l'esprit des morts qui continyaient à soüffrir à fait … ; 
dégénérer l'expérience. Quand il veut inspecter sa réserve de pilules, il découvre qu'elle H 
a été pillée rie SE: 
Mulder a bien évidemment sa théorie sur les chaman et les chämpignons 


hallucinogènes, mais il n’a pas vraiment le temps de la dévelôpper, vu'quélüiiet Michelle 
se retrouvent enfermés dans une salle de bain en folie où les robinets fous déversent 
des tonnes d'eau. || semble bien que Stan , victime d'une crise, en soltle 
Mulder parvient à se sortir du piège, non sans inonder la maison de 
est mis hors d'état de continuer ses expériences. Privés de leursi 
pensionnaires retombent dans un état quasi végétatif, Mais qb' 0 
formule mise au point par Gung? Le dossier reste ouvert: y 
Note : Pour son scénario, Paul Brown.s'est directement inspiré de sage 
dans les années quatre-vingt-dix, le champignon miracle 

Mandchouri), dont on a prétendu qu'il pouvait même guérir le sida. + 

Quant à l'infirmière Michelle, le scénario prévoyait à l'origine qu'elle était lesbienne, ce 
qui devait la dédouaner d'une éventuelle agression sexuelle * contre ” Hal. La ficelle 
était un peu grosse et Chris Carter a fait supprimer cette relation du scénäfio de Paul 
Brown. 

Il 8 fin fallu 15000 litres d'eau lachés d'un bloc d'une citerne à DaveiGautthier, 
responsable des effets spéciaux, pour inonder les couloirs. de la pension après les, i 


exploits de Mulder. 
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* génération. Et bingo, 
Mulder penée donc LAS DE, RTE à te n 


a rends, spéciaux de Tobÿ Mes. 
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[a LE] 
ln'y a rien de/mal à ce que B.J Morrow soit la maitresse de son patron le lieutenant 
Enr Ceci dit, avec la pilule et les préservatifs, elle aurait pu éviter de tomber 
enceinte. Là où tout se complique, c'est qu'après avoir avoué sa grossesse à son 
amant, B.J se e au beau milieu d'un champ en pleine nuit. Pas du tqut pour se 
son bébé, mais plutôt pour déterrer celui un peu moins frais d'un 
1942 ! Comme l'agent en question, Sam Chaney, enquétait à 
iller qui dédicaçait ses victimes, uniquement des femmes, en 
ur poitrine plus quelques autres messages sur les murs avec 
| sang, et © us le sertal Killer en question n'avait jamais été arrêté, Mulder 
décide que c'est! ait:un dossier pour lui. 
Mais si B°J réconnäit d'emblée , devant Muilder, avoir déterré le corps de Chaney sans 
Savoir pourquoi, il faut toute l'intuition de Scully pour lui faire avouer sa grossesse et ses 
terribles cauchemars. Ce-quititille-pourtant Muldér, plus que les cauchemars de B.J, 
c'est l'inscription “ Brother que porte sur les côtes le cadavre de Chaney. Ce qui 
rappelle fort à propos au lieutement Tillmari qu'un autre cadavre a récemment été 
découvert portant une inscription identique: Lorsqu'un troisième cadavre, celui d'une 
femme, est découvert avec l'inStription sister ”, Mulder commence à échaffauder de 
curieuses théories. Pendant ce temps,1B.J extrait d' un vieux fichier le dossier de Harry 
Cokely, condamné pour avoir violé une fémme.sur le corps de laquelle l'avait inscrit le 
mot “sister ”. Mais quand Muldemet S mettent: la main sur Cokely; c'est un 
vieillard grabataire de 77 ans branché ence sur une bombonne d'oxygène. 
Pourtant, au cours d'une nouvelle voit cel dans..son* sang avec 
l'inscription “ sister.” sur sa poitrine D 
la preuve, elle se précipite dans une 
jour le cadavre du partenaire de 
s'appelait Cokely... 
Mus par une intuition à la Mulder/leS" deux à 
leur avoue avoir été enceinte à la.süite dur 


pour Je faire adopter. Saütant gd une 


pre 


B.J se rend chez sa grand-mère. 
celléti, elle change d'avisret er 
qui tente d'intervenir, est tenu ei 
se rend. Ellé:finira dans un hôpital psychiatrique so 
se fe prêt à adopter'le petit don à naître, 


ut et viélllis ‘artificiellements. 


et James Wong qui l'ave 


; te | déjà employé dans la série 4 21 
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le”Dans un mystérieux wagon réservé au gouvernement, des chirurgiens 

fais opèrent. Du sang vert coule. La scène est filmée en vidéé via un 

Msa e militaire. Soudain, un groupe d'assaut, muni de masques a gaz, investit 

emagonetexécute. à l'arme automatique toute l'équipe chirurgicale. Restrictions du 

1a Santé ?Non ! Les militaires se saisissent d'un être difforme, à grosse tête, 

baussi.sec dans unsae-mortuaire. 

L enfait visionner une cassette vidéo à Scully. Il vient de l'acheter par 
correspondance pour 28 dollars 80 (port non compris) . Elle montre l'opération du 

< tain/captée par un vidéaste amateur. || s’agit d'une autopsie d'alien. Mulder repère 
dans le fond de l'image, la section d'assaut qui arrive; à la fin du film. Mulder et Scully 
se rendent aussitôt chez le vidéaste pour en savoir plus. Trop tard : il est mort, 

2Xécuté dans sa chambre. Ils surprennent son assassin présumé, un japonais qui 

prend la fuite (pas à moto). Muider réussit à le capturer, lui confisquant une serviette 

“contenant des photos satellites d'un bateau et la liste d'une société ufologique, les 
Frères de l'Espace. Peu de temps après, Skinner arrive’ pour faire libérer le japonais 

qui jouit de l'immunité diplomatique. Mulder, qui a gardé les documents, les fait 
examiner par les Lone Gunmen qui reconnaissent le bateau. || s'agit du Talapus, un 
navire récupérateur d'épave disparu pendant la 2ème guerre mondiale, alors quil 
fepéchait une épave japonaise. Mulder part enquêter au port supposé d'attache du ., 
Telapus. Il le retrouve, mais des Commandos de la Mort investissent Je bateau, Mulder 
doit prendre la fuite. Arrivé chez lui, il découvre son appartement saccagé, et Sting: 
lui passant un savon et réclamant la serviette du japonais arrêté, exe 
Mulder dit l'avoir confiée à Scully. Skinner le quitte en exigeant la pa sp des 
documents. Muider prend contact avec le sénateur Matheson, un de $es protecteurs: Il 
apprend alors qu'il s'agit d'une sinistre affaire de médecins criminels de/guerre 
Jéponais, récupérés et protégés par le gouvernement US, en échange des résul tats de EL 
leurs travaux secrets sur des manipulations génétiques humainés. Leur chef est le 
docteur Takeo Ishimaru, soi-disant mort en 1965. Le Talapus travaillait pour dl 
aurait repêché un ovni et non une épave japonaise. De là à penser que le, 
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entre de recherche sur la maladie de Hansen. Des soldats en armes investissent 
C les baraquements et font monter les lépreux en pyjamas à rayures dans des, 
camions. |ls le rquent un peu plus loin, dans une forêt, et les exécutent à 
l'arme automatique. 
caché derrière des fo 
Dr. Zai 


tombent dans des fosses. Un rescapé regarde lagscène, 


er rencontre le contrôleur et le réquisitionne pour retrouver le 
ent est fermé. Le contrôleur l'ouvre et le trouve vide, ne 
mplie de feuillets écrits en japonais. Mulder confie la garde 
Il lui confie aussi un pistolet et lui demande de retenir 


Scully a donné a analyser son implant. | s'avère d'origine japonaise, commandé pour un 
cértain Dr. Zama. Obtenant l'adresse de son centre de recherche, Scully s'y rend en 
voiture... 


Le train. Zama est étranglé avec du fil a couper le beurre made in services secrets. 


ri 
Le centre de recherche sur la maladie-de: Hansen (sans Gretel). Scully découvre des 
lépreux survivants du massacre, cachés sous une trappe.Le porte parole des lépreux 
lui que que les brigades de la mort viennent de les massacrer. Ils ont fait ainsi 
dis e les traces d'expériences réalisées ici parle Dr, Zama sur des êtres étranges, 


pas, du tout lépreux. Des hélicos surgissent. Scully.et les lépreux prennent Ja fuite, Des 
soldats capturent Scully. “1: 


Are 
, PAS) 

Le train. Mulder découvre l'alien par le hublot des 
et tente de l'étrangler. Le contrôleur, armé par 
prétend faire partie des forces de sécurité; de la NSA. 
le compartiment avec le tueur, le passe de celuiciren 
Muider's'en étant servi pour tenter de sortir, a d é 


blindé. Le tueur l'attaque 
ent. Le tüeur, désarmé, 
retrouve enfermé dans 


yant:co é l'accès. De plus, 
Fs 


Cherchaït à créer un hybride alien-humain… Plus tard, un fax por # . sd pate, Qi Sat re TEL ARR 
MyStérieux docteur est dans un train ntal, en,gare | , ; ; 3 tt RTE KR 
Sc ons Pie dr EPL + SO are nm dt chat ba eu ame | 
combin j D ane Ets era CD 
a 4e nb . Takgo sur la cassette vidéo de Mulder. #3 celle de pre est aussi À re qu ont vüLles femmes, l i > (dont à 
Prévenir, arrive chez lui et y trouve Mr. X qui l'avertit que Mulder à ad M rl pds à “on ‘'ediations: Une PARALRSS à 
Slmonte dans ce train. Mais il est trop tard, Mulder y est déjà: atomiques. Mais: rien ne prouve qué ce nie soit pas un hybride d'extratertestre, pense 
e ? e : . Mulder, qui, secouru par Mr,X, échappera de justesse à l'explosion: du wagon: De plus, - 
à % 7 7 À la serviette de Zama a été récupérée par le fumeur de’cigarette qui la donne aussitôt à 
he : Au cours de l'enquête Soul d6coiire d' séranés apres ie eue SAMU. œ À af LE 4 Ra A RER 
ant subit l'expérimentation âlien. ire l'implant placé : H : ; cet Épisode jouant. le. pañs ‘ 
poor pr. ee Le gt Elle apprend aussi que |es : i No : Chds Carter apparan, dans cet épi DAT re paroke des 
femmes #hieuées ne eurv he Et elle en fait partie. N À" lépreux. Des expériences proches de celles évoquées jcl ont réellement'eU lieb. Dans les *- 
survivent pas longtemps. :. années-40 et 50 des soldats et des navires“de guerre américains habités-ont'été = 
are CRETE \ irradiés volontairement pour tester la rési aine aux radiations. De même; des | #" 
È à “ L2i éxpériences pour rendre plus résistants des ontété effectuées pendant la2ème = 
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guerre mondiale, au Japon et en Allemagne nazie. 
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peut se demander si c'est du politiquement correct ou de l'agneau ‘pascal ! Un 
prédicateur fait son boniment. À la fin de son serment, il fait le coup des stigmates 


à ses ouailles, afin de les chauffer un peu. Ça va fort! Pourtant, un des spectateurs, un 


homme d'âge mûr, n'a pas l'air trop ému. Il va le voir dans sa loge, le PRE 1RE n.…. Intri juêt Ur Savoir ce. se.Plusi 
l'étrangle. C'est un mystic kilemen série, assez doué. Il sévit parmi les “bonimenteurs … À tuées Î D 


illuminés et un peu mysti ificateurs. Chose étrange, sa force est surhumaine, etil 
une sacrée D roereese Un cas ET les X Fes: | 


Mulder et Scully EU Lei i stigmatisé. [ s'agit d'un enfant de dix ans environ bar. 


Kevin, Fils de parents divorci sente des stigmates sans effets spéciaux. LES 
et Scully voient aussi le père d nfant, un j joyeux interné (sic). 11 leur annonce que,là 
vérité est au centre du cercle. C la leur servira certainement! c 
»” m4 Via 
Placé dans un refuge, Kevin dis ît, enlevé p par De Rte de sa 
_ mère. Owen croît être son an) ien, et pense être le seul à pouvoir le protéger des 
forces du Mal qui veulent anéa ir l' rh 
agents du FBI retrouvent Kevin qui s'enfuit chez sa mère. Le tueur l'y r . Owena 
suivi l'enfant. | sauve Kevin en se Cés. see le tueur. On est EE Le Mme 
comme les autres … La 
Kevin demande à Scully d'être sa Ferté Troublée par le cadavre Ps di éent 
une odeur florale et ne se décompose pas, comme certains saints tels.queSaint 
François, Sainte Cécile ou Saint Glinglin, Scully accepte de le se Pourtant; Mulder 
lui rappelle qu'il n'y a pas plus de divinité ici gué dans le ketchu trouvé Sur de rt 
_ arnaqueur du début de l'enquête. 


+" 


Tan : MS 2 
Les empreintes du tueur révèlent qu'il s agit d ‘un richissime homme, d' affaire atteint du 
Syndrome de Jérusalem. C'est à dire qu'il se prend pour Un diable.où un ange chargé 
d'une mission divine, Agressé encore une fois par le tueur, Kevin sera pris en charge par 
Scully, qui le fait vivre avec elle. Elle découvrira qu'il a aussi un stigmate auñlanc, cgmme 
le messie. Mais cela n'empêche pas ‘le tueur d'enlever Kevin (Quelle, tél) 


Révélation pas très mystique : nos agents comprennent que «la vérité est au centre du” 
cercle » désigne tout bêtement le logo de l'usine de recyclage d'ordures’appartenant au 


tueur. Le père halluciné avait eu une idée de génie ! Ils retrouvent le.tueur et le petit 
stigmatisé. Le tueur tombe dans un broyeur, et tout finit pour le mieux dans le mieux béni 


des mondes. Kevin perd ses stigmates, qui commençaient àMfaire un peu négligé,.et 


Scully en profite pour aller à confesse à pieds se faire expliquer une Le ce chaud 
miracle de la foi. 


Note : Jolies vues de Sculy dans le style images de première. communion . Pour 
des v averti. 


12/10/1996 
IE pris qui Éoyait croire | Scully est un peu perturbée dans cet épisode dont on. Î 


fant, destiné à une carrière apocalyptique. Les - 
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r ses victimes alors qu'il les 
spoir de voir un ovni, Mulder 
policier contrôle ses papiers. 
l'attaques de cafargs dans le 
s personnes sont 

ole avait un 


Pr 
2 


ement 

| | [ J \ e sectes. Cela 
re des & beil| s tu USeS,  bréées par manipulations RER il y a 
dues années. |! se rend chez l'agent à l' improviste. Les cafards y vivent en liberté, 


- het l'agent est plutôt du genre ravageuse. || s'agit de Bambi Berenbaum, agent du 


H ministère de l'agriculture: PI semble intéressé... 


L'entomologiste parlé avec aselo ide ses insectes. Bambi.a même une théorie 
personnelle sur certaines obsetVations d'oÿni : elles seraient dues à des vols d'insectes 
rendus lumineux par la traversée d'un champ. électrique. De plus en plus séduit, Mulder 
lui montre celui qu'il a ramassé. Vu au microscope, il se-révêle être métallique, lui aussi. 
Intelligence artificielle ? I y à un institut de DE se dans la région. EE en donne 
RE adresse à Mulder qui s'y rend lé lendemain STE 


Muider se trouve pied à mandibules _ 
e des créations du docteur Ivanov, | 
petitesse et la ressemblance de 
aptes à l'exploration des autres 
t.de leur source d'énergie. 
tueurs serait-elle.dûe à des 


Institut de robotique du Massachu 
d'aluminium avec un petit robot insectoide. 
. Un Scientifique qui conçoit des robots'pour.|a NASA: 
ces robots avec des insectes les rend'partic 
blanètes déclare Ivanov. Un seul prôblème le re 
Mulder montre son insecte métallique, L'attaque des 
extraterrestres qui “auraient eu la,même: 
‘problèmes d'alime 

"particulièrement, touchée par 

L'énergie ? Scully rejoint Mülder juste, A pour V 0 
victime des cafards tueurs, "devenue frapadingue:ÿ d' pr 
tiré des coups de feu surduï, le’ratant mais faiSant es 
> Les robots* extraterrestres disparaissent avec elle: 


Note : Pendant la majeure ‘partie de l'épisode, Murder et (sut se Wa 
téléphonique, Scully se moquant .de l'attirance qu ou Nas 
j “entomologiste au nom de chef d'orchestre philarmoniqué. 
? Ivanov, le cybéméticien paralytique rappelle fértement le D 
À moins dangereux... La séquence où un cafard biindé- Ro ne 

particulièrement recommandée aux sujets Re Es Se DE : 
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